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Cour pénale internationale 1 

Chambre de première instance V 2 

Situation en République centrafricaine II 3 

Affaire Le Procureur c. Alfred Yekatom et Patrice Édouard Ngaïssona — n° ICC-01/14-4 

01/18 5 

Juge Bertram Schmitt, Président — Juge Péter Kovács — Juge Chang-ho Chung 6 

Procès — Salle d'audience n° 1 7 

Vendredi 2 décembre 2022  8 

(L'audience est ouverte en public à 9 h 32)  9 

Mme L'HUISSIÈRE : [09:32:34] Veuillez vous lever. 10 

L'audience de la Cour pénale internationale est ouverte. 11 

Veuillez vous asseoir. 12 

(Le témoin est présent dans la salle de vidéoconférence) 13 

TÉMOIN : CAR-OTP-P-1823 (sous serment) 14 

(Le témoin s'exprimera en français) 15 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:32:43] Bonjour à toutes et à 16 

tous.  17 

Monsieur le greffier d'audience, veuillez citer l'affaire, je vous prie. 18 

M. LE GREFFIER (interprétation) : [09:32:57] Bonjour, Monsieur le Président. 19 

Bonjour, Messieurs les juges. 20 

La Situation en République centrafricaine II, dans l'affaire Le Procureur c. Alfred 21 

Rombhot Yekatom et Patrice Édouard Ngaïssona ; référence de l'affaire : ICC-01/14-01/18.  22 

Et nous sommes en audience publique. 23 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:33:07] Je vous remercie. 24 

Nous allons commencer par donner la parole à l'Accusation pour que les parties se 25 

présentent. 26 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [09:33:13] Bonjour, Monsieur le Président, 27 

Messieurs les juges et bonjour à toutes et à tous. Nous avons dans... pour 28 
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l'Accusation : M. Kweku Vanderpuye, M. Yassin... Yassin Mostfa et ainsi que moi-1 

même. 2 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:33:34] Qu'en est-il des 3 

victimes ? 4 

Me DOUZIMA-LAWSON : [09:33:34] Bonjour, Monsieur le Président. Les 5 

représentants légaux des victimes des autres crimes sont Me Paolina Massidda, 6 

Me Gabriella Dos Santos, Mme *Mouhia Asso et moi-même, Maître Douzima. 7 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:33:55] Me Suprun. 8 

M. SUPRUN (interprétation) : [09:33:57] Bonjour, Monsieur le Président. Les anciens 9 

enfants soldats sont représentés par moi-même, Me Suprun, qui représente le conseil 10 

public pour les victimes. 11 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:34:08] Qu'en est-il de 12 

Me Dimitri ?  13 

Me DIMITRI (interprétation) : [09:34:10] Bonjour, Monsieur le Président, Messieurs 14 

les juges et tout le monde dans le prétoire. M. Yekatom est présent dans le prétoire. Il 15 

est représenté aujourd'hui par moi-même, Mylène Dimitri, M. Raphaël ainsi que 16 

M. Gyo Suzuki.  17 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:34:25] Je vous remercie. 18 

Qu'en est-il de la Défense de M. Ngaïssona ? 19 

Me KNOOPS (interprétation) : [09:34:29] Bonjour, Monsieur le Président. Bonjour, 20 

Messieurs les juges. Bonjour à toutes les personnes présentes dans le prétoire. 21 

Bonjour à M. Ngaïssona.  22 

L'équipe de la Défense de M. Ngaïssona est composée de Me Eleftheriou ainsi que, 23 

moi-même, Me Knoops. 24 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:34:45] Et je dirai, aux fins 25 

du compte-rendu d'audience, comme nous l'avons dit hier, que M. Ngaïssona suit 26 

la... l'audience depuis le quartier pénitentiaire à sa demande, demande qui a été... à 27 

laquelle la Chambre a fait droit. Et ce qui est beaucoup plus important encore, c'est 28 
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que nous avons un nouveau témoin aujourd'hui. 1 

Monsieur le témoin, bonjour.  2 

À vous.  3 

Est-ce que vous m'entendez et est-ce que vous me comprenez ? 4 

LE TÉMOIN : [09:35:10] Bonjour, Madame. 5 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:35:18] Bonjour à vous, 6 

Monsieur le témoin. J'aimerais, au nom de toute la Chambre, vous souhaiter la 7 

bienvenue dans ce prétoire. Vous avez été convoqué ici pour aider la Chambre dans 8 

l'affaire c. M. Yekatom et M. Ngaïssona. Il y a des mesures de protection qui vous ont 9 

été octroyées. Il se peut que le Procureur souhaite les réitérer pour que je n'ai pas à 10 

les dire. 11 

Mais Monsieur le témoin, vous devriez avoir devant vous le texte de l'engagement 12 

solennel en vertu duquel vous allez vous engager à dire la vérité.  13 

Je vous demanderai d'avoir l'amabilité de bien vouloir lire ce texte. 14 

LE TÉMOIN : [09:36:00] Merci, Madame. 15 

Je déclare solennellement que je dirai la vérité, toute la vérité, rien que la vérité.  16 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:36:14] Je vous remercie.  17 

Et il est évident que l'interprète est une femme puisque vous m'avez dit : « Bonjour 18 

Madame », mais ce n'est pas du tout un problème, bien sûr. 19 

Donc, vous avez maintenant prononcé l'engagement solennel, Monsieur le témoin, 20 

en vertu duquel vous devez dire la vérité. Cela vous a déjà été rappelé lors de 21 

réunions préliminaires. Donc, il est important que vous nous disiez non seulement la 22 

vérité, mais que vous relatiez tout et que vous répondiez à toutes les questions qui 23 

vous seront posées. Alors, avant que nous ne commencions à entendre votre 24 

déposition, j'aimerais vous dire que tout ce que nous disons ici est interprété et 25 

consigné par écrit. Pour que les interprètes puissent faire leur travail, il faudrait que 26 

nous parlions à un rythme relativement lent. Donc, commencez à répondre aux 27 

questions seulement lorsque la personne qui vous aura posé des questions aura fini 28 
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de poser sa question. Et je vous conseillerai d'attendre une à deux secondes avant de 1 

répondre. Et je donne maintenant la parole à l'Accusation. 2 

Maître Dimitri. 3 

Me DIMITRI (interprétation) : [09:37:20] Excusez-moi, mais je pense que mon client a 4 

un problème technique. Il n'entend pas. Accordez-moi quelques secondes pour que 5 

je puisse régler cela. 6 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:37:31] Oui, je pense que 7 

cela devrait être réglé facilement, sinon, nous allons avoir besoin d'un technicien.  8 

Problème réglé ? 9 

Me DIMITRI (interprétation) : [09:37:53] Malheureusement, non.  10 

Le garde vient de me dire qu'il a essayé, donc, qu'il a testé, en fait, les trois… les trois 11 

consoles. Visiblement, cela ne fonctionne pas.  12 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:38:08] Alors donc, nous 13 

allons avoir un problème.  14 

Me DIMITRI (interprétation) : [09:38:10] Je sais que nous n'avons pas beaucoup de 15 

temps. Permettez-moi de vous suggérer une solution pratique, peut-être que 16 

M. Yekatom pourrait s'asseoir là où est assis M. Ngaïssona et nous pourrons voir si 17 

cela marche maintenant. 18 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:38:27] Bon, si cela marche, 19 

pas de problème. Essayons de voir si cela marche. 20 

(Intervention d'un technicien)  21 

Me DIMITRI (interprétation) : [09:39:35] Non, cela ne fonctionne pas non plus à partir 22 

de l'autre pupitre. 23 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:39:40] Ça, c'est une... un 24 

problème qui ne peut pas être réglé. 25 

Ah ! Cela vient d'être réglé ? Très bien. 26 

Alors, Madame la Procureur, vous avez la parole.  27 

QUESTIONS DU PROCUREUR 28 
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PAR Mme PRATHABAN (interprétation) : [09:39:54] Bonjour, Monsieur le témoin. 1 

Q. [09:39:56] Nous nous sommes rencontrés brièvement il y a quelques jours. 2 

Permettez-moi de vous présenter une fois de plus. Je m'appelle Manochitran 3 

Prathaban et je vais vous poser aujourd'hui des questions au nom du Procureur. 4 

J'aimerais vous remercier d'être venu témoigner ici. Le juge Président vous a déjà 5 

informé au sujet des mesures de protection. Ce que cela signifie, c'est que votre 6 

identité ne sera pas communiquée au public. Elle sera seulement communiquée aux 7 

personnes présentes dans le prétoire. Si vous pensez que vos réponses risqueraient 8 

de divulguer votre identité et que vous souhaitez passer à huis clos partiel, dites-9 

nous le, s'il vous plaît. Et ce matin, je vais vous poser quelques questions à huis clos 10 

partiel au sujet de votre parcours et puis, ensuite, je vous poserai des questions au 11 

sujet de votre déclaration préalable, notamment pour ce qui est des précisions à ce 12 

sujet. Donc, j'ai l'intention d'aborder quatre thèmes avec vous. Si l'une ou l'autre des 13 

questions que je vous pose ne sont pas claires ou si vous ne comprenez pas la 14 

question, n'hésitez pas à me le dire, je reformulerai ma question. 15 

Si à un moment donné, vous pensez que vous devez avoir une pause, n'hésitez 16 

surtout pas à nous le dire.  17 

Et puis, en dernier lieu, comme l'a dit le juge Président, mes questions et vos 18 

réponses sont interprétées. Donc, il est important que nous parlions lentement pour 19 

permettre aux interprètes de faire leur travail.  20 

Donc, est-ce que vous m'avez suivie, Monsieur le témoin ?  21 

R. [09:41:35] Je vous ai bien suivie.  22 

Q. [09:41:38] Merci.  23 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:41:41] Je suppose que nous 24 

allons passer à huis clos partiel, c'est cela ? Pour les questions relatives à ses données 25 

personnelles ? 26 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [09:41:54] Oui, pour les informations 27 

biographiques, en quelque sorte. 28 
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M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:41:56] Très bien. Huis clos 1 

partiel, alors. 2 

(Passage en audience à huis clos partiel à 9 h 42) 3 

M. LE GREFFIER (interprétation) : [09:42:12] Nous sommes à huis clos partiel, 4 

Monsieur le Président. 5 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [09:42:18] Merci.  6 

Q. [09:42:20] Monsieur le témoin, comme vous venez de l'entendre, nous sommes 7 

maintenant à huis clos partiel. Cela signifie que le public ne va pas entendre vos 8 

réponses. 9 

Est-ce que vous pourriez décliner votre nom complet aux fins du dossier ?  10 

R. [09:42:35] Oui, je... je me nomme (Expurgé) 11 

Q. [09:42:49] Merci. Et quelle est votre date de naissance ?  12 

R. [09:42:54] Je suis né le (Expurgé) 13 

Q. [09:43:02] Pouvez-vous confirmer que vous êtes un ressortissant centrafricain ? 14 

R. [09:43:10] Je suis de nationalité centrafricaine.  15 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:43:19] Je pense qu'il va 16 

falloir régler le problème du... de la vidéoconférence.  17 

Ah ! Non, plus de problème. 18 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [09:43:28] 19 

Q. [09:43:28] Monsieur le témoin, est-ce que vous m'entendez toujours ?  20 

R. [09:43:32] Je suis toujours à l'écoute. 21 

Q. [09:43:39] Où êtes-vous né ?  22 

R. [09:43:42] Je suis né à (Expurgé) 23 

Q. [09:43:50] Vous... vous avez déménagé à Mbaïki en (Expurgé). Vous vous y êtes 24 

installé, est-ce bien exact ? 25 

R. [09:44:00] De (Expurgé) à Mbaïki en (Expurgé) 26 

Q. [09:44:22] Pourriez-vous nous dire dans quel quartier vous habitez... vous 27 

habitiez, à Mbaïki ? 28 
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R. [09:44:31] J'étais dans le quartier (Expurgé) 1 

Q. [09:44:40] Et pouvez-vous nous dire quelle est votre religion ?  2 

R. [09:44:47] Je suis de la religion musulmane. 3 

Q. [09:44:57] Et quelle est votre appartenance ethnique ?  4 

R. [09:45:02] Je suis de (Expurgé) 5 

Q. [09:45:13] En (Expurgé), vous êtes devenu (Expurgé) 6 

(Expurgé) est-ce bien exact ? 7 

R. [09:45:26] C'est bien cela. 8 

Q. [09:45:34] Et en 2011, vous avez été élu (Expurgé) 9 

(Expurgé) ; est-ce bien exact ?  10 

R. [09:45:47] C'est bien exact. 11 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [09:45:56] Monsieur le Président, nous pouvons 12 

repasser en audience publique. 13 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:45:59] Très bien. Audience 14 

publique, alors. 15 

(Passage en audience publique à 9 h 46) 16 

M. LE GREFFIER (interprétation) : [09:46:18] Nous sommes de retour en audience 17 

publique, Monsieur le Président. 18 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [09:46:21] 19 

Q. [09:46:21] Monsieur le témoin, je vais maintenant vous poser quelques questions 20 

au sujet de votre déclaration préalable. 21 

Est-il exact que vous avez été interrogé par les enquêteurs du Bureau du Procureur 22 

en août ainsi qu'en octobre 2017 ? 23 

R. [09:46:42] C'est exact.  24 

Q. [09:46:45] Et vous avez donné une déclaration aux enquêteurs, vous avez fait une 25 

déclaration aux enquêteurs ; est-ce bien exact ?  26 

R. [09:46:55] C'est exact.  27 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [09:46:59] Et je dirais, donc, aux fins du compte 28 
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rendu d'audience que la déclaration figure à l'onglet 5 du classeur de l'Accusation, 1 

CAR-OTP-2063-0369, et nous avons une traduction française de cette déclaration qui 2 

figure à l'onglet 7.  3 

Q. [09:47:18] Monsieur le témoin, est-ce que vous avez fait cette déclaration 4 

volontairement de votre propre initiative ? 5 

R. [09:47:30] Cette déclaration, c'est par rapport à la crise qui a émaillé le pays dont je 6 

suis victime et témoin.  7 

Q. [09:47:49] Merci. Et vous avez eu la possibilité d'examiner de façon attentive 8 

récemment cette déclaration et vous avez identifié certaines corrections, n'est-ce 9 

pas ? Est-ce bien exact ?  10 

R. [09:48:03] C'est exact.  11 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [09:48:11] Et aux fins du compte rendu 12 

d'audience, je dirai que les corrections figurent dans le document CAR-OTP-0000-13 

0735. 14 

Q. [09:48:22] Monsieur le témoin, est-ce que vous pouvez confirmer que de pair avec 15 

les corrections que vous avez apportées, votre déclaration est véridique et 16 

correspond à ce que vous savez et à ce dont vous vous souvenez ? 17 

R. [09:48:44] Tout ce que j'ai donné comme déclaration, c'est ce que j'ai vécu.  18 

Q. [09:48:54] Merci. 19 

Et acceptez-vous que la Chambre utilise votre déclaration ainsi que les corrections 20 

apportées comme élément de preuve dans cette affaire ? 21 

R. [09:49:10] C'est ce... ce sont ces éléments-là, Madame. 22 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:49:20] Eh bien, je suppose 23 

qu'il n'y a pas de problème et je dirais que les conditions requises pour la règle 68-24 

3 sont satisfaites et sont respectées avec les corrections apportées par le témoin. Vous 25 

avez déjà donné la cote ERN, parfait. Donc, nous pouvons poursuivre. 26 

Donc, pour que tout soit bien clair, Monsieur le témoin, vous vous en tenez à ce que 27 

vous avez dit à l'époque aux enquêteurs, n'est-ce pas ?  28 
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R. [09:49:50] C'est bien cela.  1 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:49:53] Bien. Bien. Alors, 2 

nous pouvons poursuivre. Point n'est besoin d'avoir... de reprendre les... la formule 3 

exacte.  4 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [09:50:04] Merci, Monsieur le Président. 5 

Q. [09:50:05] Monsieur le témoin, votre déclaration est déjà assez exhaustive et 6 

complète. Mais j'aimerais vous poser quelques questions pour préciser ce que vous 7 

avez déjà relaté aux enquêteurs.  8 

Alors, nous allons commencer par le premier thème qui a trait à l'attaque des Anti-9 

balaka le 5 décembre — attaque de Bangui. Au paragraphe 24 de votre déclaration, 10 

vous décrivez comment vous étiez à Bangui pendant l'attaque du 5 décembre. Donc, 11 

j'aimerais en fait obtenir des précisions sur votre vécu, votre expérience de ce jour-là.  12 

N'oubliez pas que nous sommes en audience publique, Monsieur le témoin. Donc, ne 13 

révélez pas d'informations qui risqueraient d'être identifiantes. Et je vais commencer 14 

par vous poser ma première question. Comment est-ce que vous savez que ce sont 15 

les Anti-balaka qui ont attaqué Bangui ?  16 

R. [09:51:03] J'étais en déplacement à Bangui par rapport à une demande {ICR : 17 

(Expurgé)} et quand j'étais à Bangui,  18 

c'est à ce moment parce {ICR : (Expurgé) 19 

(Expurgé)} et c'est le 5, maintenant, que les Balaka ont fait irruption. Et  20 

j'étais obligé de... de patienter... de patienter. La patience était débordée, il fallait 21 

rentrer parce que {ICR : (Expurgé)} mieux là-bas. C'est la raison pour laquelle je suis 22 

rentré, mais je savais que c'étaient les Balaka qui ont fait irruption le 5 décembre. Ça, 23 

j'ai encore ces souvenirs-là. 24 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:52:05] Oui. Oui, oui, tout à 25 

fait, le 5 décembre. C'est également au compte rendu d'audience en français. 26 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [09:52:15] 27 

Q. [09:52:15] Vous venez de nous dire que les Anti-balaka ont fait irruption. Mais 28 
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comment est-ce que vous avez identifié qu'il s'agissait d'éléments anti-balaka, si vous 1 

vous en souvenez ? 2 

R. [09:52:28] De par ma coloration religieuse, moi, je suis musulman. Et quand les... 3 

les Anti-balaka ont fait irruption, il fallait chercher à se protéger parce qu'on 4 

cherchait, par tous les moyens, tout ce qui est de... de... de coloration musulmane. 5 

Voilà. Donc, il y avait le stress, là, il fallait se protéger.  6 

Q. [09:53:00] Merci.  7 

Vous avez dit que vous aviez besoin de vous protéger. Est-ce que vous pourriez 8 

nous dire où vous vous trouviez au début de l'attaque, lorsqu'elle a commencé ? 9 

R. [09:53:14] Quand l'attaque a eu lieu, je me... je me trouvais {ICR : (Expurgé) 10 

(Expurgé)}.  11 

Q. [09:53:33] Est-ce que vous pourriez nous expliquer ce que vous avez fait lorsque 12 

l'attaque a eu lieu ? 13 

R. [09:53:45] Bon, mais quand l'attaque a eu lieu, il fallait se... il fallait me protéger. 14 

Donc, je ne me suis pas déplacé, {ICR : (Expurgé)}.  15 

Q. [09:54:03] Et, à votre connaissance, est-ce que vous savez comment les civils 16 

musulmans qui se trouvaient autour de vous, à Pétévo, ont réagi lorsque l'attaque a 17 

commencé, si vous le savez ?  18 

R. [09:54:21] Bon, tout le monde devait se protéger. {ICR : (Expurgé) 19 

(Expurgé) 20 

(Expurgé) 21 

(Expurgé)} et le maire... le... le... l'imam de Pétévo a été même lynché et  22 

de là, j'ai pris mes dispositions pour ne pas me déplacer n'importe comment parce 23 

que je suis déjà visé.  24 

Q. [09:55:05] Merci beaucoup, merci beaucoup, c'est très utile. Et au 25 

paragraphe 24 de votre déclaration, vous dites que vous avez dû rester à Bangui 26 

parce qu'il n'était pas sûr de voyager. Et vous venez de mentionner maintenant que 27 

les musulmans étaient ciblés. Mais, est-ce que vous pourriez développer un peu 28 

ICC-01/14-01/18-T-183-Red2-FRA WT 02-12-2022 10/82 T
En application des directives de la Chambre de première instance V, ICC-01/14-01/18-631 en date du 26 août 2020, la version publique expurgée de la transcription
est enregistrée dans l’affaire.



Procès — Témoin CAR-OTP-P-1823 (Audience publique) ICC-01/14-01/18 

02/12/2022  Page 11 

votre propos et nous dire pourquoi est-ce que voyager... pourquoi est-ce qu'il n'était 1 

pas sûr de voyager ?  2 

R. [09:55:35] Quand l'attaque a eu lieu, il y avait — ce qu'on peut dire — la chasse 3 

aux sorcières. On cherchait par tous les moyens afin de mettre... afin de mettre la 4 

main sur les musulmans et c'était pas possible de voyager. Comme je suis habitué 5 

dans {PFR : (Expurgé)}, ça servait à rien de rester à Bangui. J'ai pris ce risque de 6 

rentrer dans {PFR : (Expurgé)}.  7 

Q. [09:56:12] Merci. 8 

Et vous dites qu'il y avait une chasse aux sorcières. Est-ce que vous pourriez nous 9 

expliquer, en fait, qui dirigeait cette chasse aux sorcières ? Qui était derrière tout 10 

cela ? 11 

R. [09:56:32] Bon, la zone qui commence au niveau de PK 9 jusqu'à... dans la Lobaye, 12 

jusqu'à Mbaïki, c'était l'équipe de... de M... comment... comment il s'appelle, de 13 

M. Yekatom, qui a un sobriquet de Rombhot. Donc, cette équipe-là a érigé des 14 

barrières depuis PK 9 jusqu'à Mbaïki. Donc, la zone de la Lobaye était sous son 15 

commandement.  16 

Q. [09:57:24] Merci. Merci pour cela, Monsieur le témoin.  17 

Ce qui m'amène d'ailleurs à aborder le deuxième thème, à savoir les circonstances de 18 

votre retour à Mbaïki. Vous dites que vous êtes resté à Bangui pendant quasiment 19 

un mois, vous le dites au paragraphe 24 de votre déclaration. Est-ce que vous êtes 20 

rentré à Mbaïki avant ou après la résignation... la démission — pardon —de 21 

Djotodia ? 22 

R. [09:57:57] Oui, après la démission de Djotodia, auparavant, Mbaïki était investi 23 

par les Séléka et c'est pas des gens avec qui on pouvait collaborer, parce qu'eux, ils 24 

ne respectent pas le principe de l'islam. Donc, c'est après la démission de Djotodia 25 

que le... j'étais obligé de... de rentrer, parce qu'il ne fallait pas rester à Bangui pour ne 26 

rien faire. Est-ce que... c'est comme ça que j'ai pris tous mes... j'ai pris mes courages, 27 

j'ai pris ce risque de rentrer, mais avec beaucoup de précautions aussi, Madame. 28 
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R. [09:58:53] Merci, merci beaucoup, Monsieur le témoin. Tout cela est très utile. 1 

Donc, vous avez parlé de précautions. Et au paragraphe 27 de votre déclaration, 2 

vous décrivez, vous dites que {ICR : (Expurgé)}.  3 

Pourquoi est-ce que vous avez fait cela ? 4 

R. [09:59:15] Parce que pour identifier un musulman, c'est avec les tâches noires au 5 

front. C'est ça, c'est... c'est facile de... de reconnaître un musulman. Donc, il fallait me 6 

déguiser. Et mon accent, puisque je suis centrafricain d'abord, de l'ethnie {ICR : 7 

(Expurgé)} avant d'embrasser l'islam. Donc, j'ai mon accent. Et c'est mon accent que 8 

je suis passé et je me suis déguisé pour... pour partir, parce qu'on fouillait dans tous 9 

les véhicules qui passaient. C'est pour chercher à mettre la main sur les musulmans. 10 

Et toi, le musulman qui va prendre ce risque, tant mieux pour toi. Et puisque je suis 11 

d'abord centrafricain de l'ethnie {ICR : (Expurgé)} avant d'embrasser l'islam, donc, 12 

mon accent, personne ne peut savoir que je suis... je suis musulman. C'est comme ça 13 

que je me suis déguisé pour rentrer. Et avec toutes... tout au long, il y a des barrières 14 

jusqu'à Mbaïki.  15 

Q. [10:00:40] Vous avez mentionné qu'ils cherchaient des musulmans. Pourriez-vous 16 

préciser à qui faites-vous référence lorsque vous parlez de « ils », « eux » ?  17 

R. [10:00:52] Bon, le groupe des Anti-balaka parce qu'ils ont érigé les barrières depuis 18 

le pont de PK 9 jusqu'à Mbaïki. Donc, quand il y a... il y a... quand il y a une équipe 19 

en place, mais il y a un chef, un chef qui donne des instructions. 20 

Q. [10:01:30] Merci de nous avoir donné ces détails, Monsieur le témoin, et j'ai une 21 

dernière question à ce sujet. Vous avez parlé du fait qu'il y avait des barrages 22 

routiers, que vous aviez dû vous déguiser car vous pouviez être déguisé... car vous 23 

pouviez être reconnu en tant que musulman, mais comment avez-vous appris cela ? 24 

R. [10:01:53] Mais ça, c'est connu de tout le monde. Quand il y a un événement, ça, il 25 

faut chercher à prendre des dispositions. Parce que tout véhicule qui passait, là, là, 26 

les Séléka, d'abord, sont venus poser leurs actes. En représailles maintenant, les... les 27 

Balaka... donc, qui dit Séléka ne dit pas musulman. Bon maintenant, on a payé le pot 28 
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cassé parce qu'on est musulmans. Donc, c'est pour dire que tout ce qui est musulman 1 

est séléka. Donc, il fallait mettre la main sur les musulmans, il y a des... des... des 2 

précautions à prendre. Voilà. Ça, là, c'est connu de tout le monde. C'est 3 

incontournable, c'est inévitable. 4 

Q. [10:02:57] Merci beaucoup. Cela est réellement très utile. Maintenant, j'aimerais 5 

vous poser la question suivante : au paragraphe 29, vous aviez dit que vous êtes 6 

arrivé au premier barrage routier, c'était au PK 9, et que c'est là que vous avez vu 7 

M. Yekatom. Et vous avez dit que vous saviez qu'il était le chef des Anti-balaka 8 

parce que c'était lui qui donnait des ordres aux Anti-balaka, qu'ils obéissaient. 9 

Pourriez-vous nous donner des détails des interactions entre les Anti-balaka et 10 

M. Yekatom sur ce barrage routier, si vous vous en souvenez ? 11 

R. [10:03:37] Oui, que je rentrais, ce... ce monsieur, moi je le connaissais pas bien 12 

avant, mais comme tout bon chef, automatiquement, il est identifié. Et dans le stress, 13 

nous on pensait mais lui, on... on l'a déjà présenté. Donc, c'est à moi maintenant, moi 14 

qui a pris ce risque de... de rentrer, il fallait chercher à connaître qui est qui et qui fait 15 

quoi, et puis voilà à peu près. Moi, je le connaissais pas bien avant. Je... je... je le 16 

voyais. Lui, il habite Kina, il partait à Mbaïki rendre visite à ses parents, mais je ne 17 

savais pas que d'un moment à l'autre, il sera un chef d'un groupe. Voilà.  18 

Q. [10:04:40] Merci de cette réponse, mais ma question portait plutôt sur ceci. Vous 19 

avez dit qu'il se comportait en tant que chef et qu'il y avait des éléments d'Anti-20 

balaka autour de lui. Alors, quelle était l'interaction entre lui... entre les éléments sur 21 

place et M. Yekatom, si vous avez pu l'observer ?  22 

R. [10:05:00] Bon, moi déjà, j'étais... j'étais dans le stress. Donc là, je ne pouvais pas 23 

me... me... me faire identifier. Donc, je savais que ça, c'est le chef parce qu'il est 24 

connu, il donnait des instructions. Et ses éléments obtempéraient à ses instructions. 25 

Donc, quand quelqu'un donne des instructions, c'est là sous-entendu que... que c'est 26 

le chef. 27 

Q. [10:05:33] Merci, Monsieur le témoin.  28 
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Vous avez dit que vous l'avez entendu donner des instructions aux éléments des 1 

anti-balaka. À quelle distance vous trouviez-vous de M. Yekatom lorsque vous avez 2 

entendu cela ?  3 

R. [10:05:50] On est dans le véhicule. Tout véhicule qui passait, eux, ils stoppaient les 4 

véhicules. Quel véhicule qui... qui pouvait passer sans pour autant que ces éléments 5 

l'interpelle ? Parce qu'il y avait des... beh, le véhicule peut passer comment ? 6 

D'autant plus qu'il y a une barrière. Et le chef vient donner des instructions. Eux, ils 7 

contournaient les véhicules pour voir : est-ce qu'il y a pas des musulmans ? Mais 8 

c'est l'accent. Donc, on a posé des questions et tous ceux qui faisaient partie de... de... 9 

de ce véhicule, avec leur accent, on savait que, mais, ça, c'est des... c'est des 10 

Centrafricains. Moi qui avais les taches de... de... de prière, j'étais obligé de me 11 

déguiser pour... pour éviter des dérapages. Là, ils contournaient le véhicule. Quand 12 

le véhicule est... est stoppé, ses éléments viennent, lui en tant que chef, il donne des 13 

instructions. Peut-être de faire descendre tout le monde pour voir s'il n'y a pas des 14 

musulmans. Ça, c'était pas à distance. Le véhicule est garé, eux, ils viennent. 15 

Maintenant, c'est... c'est leur boulot.  16 

Q. [10:07:23] Merci de nous avoir donné ces précisions, cela est fort utile.  17 

Vous avez parlé du fait que d'autres véhicules avaient été arrêtés à ce point de 18 

contrôle alors que vous vous y trouviez. Est-ce que vous avez vu des éléments des 19 

Anti-balaka identifiant des personnes qui s'y trouvaient comme étant des 20 

musulmans ?  21 

R. [10:07:42] À ce temps-là, aucun musulman ne pouvait prendre ce risque. Moi, j'ai 22 

pris ce risque parce que, moi, je suis d'abord centrafricain et {ICR : (Expurgé)}. Mon 23 

accent, on ne va pas définir que c'est... c'est... c'est un musulman. Voilà que j'ai pris 24 

ce risque. Mais peut-être dans d'autres véhicules, après moi ou avant moi, moi je 25 

n'en sais rien. Je sais au moment où j'étais dans le véhicule qu'on a posé la question 26 

de savoir s'il y a pas des musulmans qui faisaient partie de... de... de ce déplacement, 27 

de ce voyage. Voilà.  28 

ICC-01/14-01/18-T-183-Red2-FRA WT 02-12-2022 14/82 T
En application des directives de la Chambre de première instance V, ICC-01/14-01/18-631 en date du 26 août 2020, la version publique expurgée de la transcription
est enregistrée dans l’affaire.



Procès — Témoin CAR-OTP-P-1823 (Audience publique) ICC-01/14-01/18 

02/12/2022  Page 15 

Q. [10:08:26] Merci bien.  1 

Je voudrais maintenant passer au paragraphe 27, vous avez dit avoir traversé neuf 2 

barrages routiers des Anti-balaka et le premier étant au pont PK 9. Comment est-ce 3 

que vous avez été en mesure d'identifier que les autres huit barrages routiers étaient 4 

en fait des barrages routiers anti-balaka ?  5 

R. [10:08:51] Ça... Ce... ce... ce moment-là, tout est anti-balaka. Parce que la zone de la 6 

Lobaye était investie par les... les Anti-balaka, depuis Mbaïki, Pissa, Lesse, jusqu'à la 7 

sortie vers Boboua. Tout ça, c'est les Anti-balaka. 8 

Q. [10:09:24] Pourriez-vous décrire le... l'endroit où se trouvaient ces huit autres 9 

barrages routiers ? 10 

R. [10:09:35] Pardon, Madame ? 11 

Q. [10:09:41] J'aimerais savoir si vous êtes en mesure de décrire les emplacements 12 

des autres huit autres barrages routiers. Donc, le premier étant au pont PK 9, vous 13 

avez dit qu'il y avait huit autres barrages routiers, vous souvenez-vous où ces autres 14 

barrages routiers se trouvaient ?  15 

R. [10:10:01] Il y a de cela... depuis 2013, nous sommes en 2022. Donc, il y avait des 16 

barrières. Bon, nous, dans le stress, l'essentiel que j'arrive à destination là où je me 17 

rendais. 18 

Q. [10:10:24] Je vous comprends tout à fait, Monsieur le témoin. 19 

Vous souvenez-vous d'avoir passé à côté de Sékia ou Pissa alors que vous vous 20 

dirigiez vers Mbaïki ? 21 

R. [10:10:40] Il y avait... il y avait une barrière à Pissa aussi, parce que ça, c'est les... 22 

les... les points stratégiques. Pissa, c'est... c'est un croisement. Là, vous rentrez vers... 23 

en allant vers Mbata, et ainsi de suite. De Pissa, vous pouvez même rentrer à Lesse. 24 

Donc, ça c'est les... les points stratégiques, les barrières stratégiques. PK 9, Pissa 25 

Mbaïki. Beh, les autres barrières... Bon, comme eux, ils régnaient en maîtres, donc on 26 

ne pouvait pas tout identifier. Mais il y a des barrières stratégiques. 27 

Q. [10:11:35] Merci, cela est fort utile. Vous avez mentionné Pissa, vous souvenez-28 
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vous d'être passé à côté de Bimbo ? 1 

R. [10:11:45] Bimbo, c'est... c'est avant le pont PK 9. 2 

Q. [10:11:54] Je crois que j'ai mal prononcé Bimon, B-I-M-O-N. Bimon.  3 

R. [10:12:02] Oui, Bimon... Bimon, il y a... il y a un pont ici. Bimon, ça c'est la limite de 4 

l'Ombella-M'Poko et de la Lobaye. Donc, ici, il y a une barrière. 5 

Q. [10:12:25] Et qu'en est-il de Kapo ? 6 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:12:31] Maître Dimitri. 7 

Me DIMITRI (interprétation) : [10:12:33] Monsieur le Président, pour le compte rendu 8 

d'audience, je crois que c'est une question suggestive. Le témoin a répondu à deux 9 

reprises qu'il ne savait pas où cela se trouvait et il a dit que l'ensemble de cette zone 10 

était une zone anti-balaka. Il n'est pas en mesure d'identifier cela, maintenant. Et si 11 

mon éminente consœur passe d'un endroit à l'autre, je crois qu'elle est en train de 12 

suggérer un emplacement, un lieu, et la valeur de cette réponse. 13 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:13:14] Et bien, la valeur de 14 

la réponse, c'est à nous de l'évaluer. Mais, je crois qu'effectivement vous pouvez 15 

raccourcir cette procédure. Il est clair que le témoin a dit clairement aujourd'hui, 16 

également dans sa déclaration de témoin, qu'il y avait huit ou neufs barrages 17 

routiers. Donc, ils étaient quelque part. Donc, je présume qu'ils n'étaient pas l'un 18 

après l'autre. Ce n'était pas 500 mètres et puis, plus loin, un autre 500 mètres. Donc, 19 

je crois que vous pouvez en arrêter là. 20 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [10:13:43] Merci.  21 

Q. [10:13:44] Monsieur le témoin, vous avez mentionné, au paragraphe 30, que vous 22 

avez donné des... de l'argent aux Anti-balaka qui vous ont laissé partir. Combien 23 

vous ont-ils demandé pour qu'ils vous laissent partir ? Quelle est la somme qu'ils 24 

vous ont demandé ?  25 

R. [10:14:04] J'étais pas le seul à donner de l'argent. Parce que, ça, c'était une occasion 26 

de racketter. Donc, tous ceux... tous les passagers ont versé de l'argent. 27 

Moi, j'avais seulement 6 000 francs sur moi, pas plus. Donc, tout... tout... tout 28 
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l'équipage doive verser de l'argent avant de passer. Et par après, maintenant les 1 

autres barrages, comme ils savent que leur chef est au niveau du PK 9, il a déjà fait 2 

l'opération, bon, le reste, des fois... des gens passent et moi qui a pris des risques 3 

pour voyager, donc je pouvais pas me... rapidement me faire identifier parce que 4 

j'étais dans le stress. À ce temps-là, c'était vraiment le moment de stress où c'est... ça 5 

coûtait à ma vie.  6 

Q. [10:15:18] Merci, Monsieur le témoin. 7 

Vous avez dit que vous saviez que leur chef, Yekatom, au PK 9 avait déjà... s'est 8 

occupé de tout dans votre déclaration. Alors, qu'est-ce qui vous fait croire que 9 

M. Yekatom était leur chef ? 10 

R. [10:15:44] Je reviens encore là-dessus. M. Yekatom, moi, je le connaissais pas, je 11 

savais pas que d'un moment à l'autre, il sera un chef d'un groupe de... de cette 12 

envergure-là. Mais quand on présente un chef, on est censé connaître ce chef-là, afin 13 

de prendre aussi des dispositions. Parce que moi, j'ai... déjà, j'étais dans le stress, 14 

mais on dit que, voilà le chef. Moi j'évite... j'ai, à ce temps-là, c'est... c'est un moment 15 

trop crucial. Donc, il ne fallait pas faire des dérapages pour être rapidement identifié. 16 

Voilà à peu près. Mettez-vous à ma place, parce qu'à ce temps-là, mais c'est un 17 

moment trop crucial. Il peut... il fallait éviter beaucoup des choses. Il arrive, des fois, 18 

il fallait détourner la phrase pour ne pas se faire identifier.  19 

Q. [10:16:51] Merci, Monsieur le témoin. Je peux seulement imaginer à quel 20 

point cela ait dû être difficile d'être à votre place. 21 

Eh bien, maintenant au paragraphe 31, vous avez parlé d'avoir reconnu certains 22 

membres des Anti-balaka sur ces barrages. J'aimerais avoir quelques détails 23 

concernant ces Anti-balaka.  24 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [10:17:12] Et à cette fin, Monsieur le Président, je 25 

voudrais passer à huis clos partiel.  26 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:17:15] Oui, très bien, huis 27 

clos partiel. 28 
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(Passage en audience à huis clos partiel à 10 h 17) 1 

M. LE GREFFIER (interprétation) : [10:17:26] Nous sommes en audience à huis clos 2 

partiel, Monsieur le Président.  3 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [10:17:33] Merci. 4 

Q. [10:17:34] Monsieur le témoin, vous souvenez-vous des noms de ces Anti-balaka 5 

que vous aviez indiqués comme ayant été aux barricades ou sur les barrages ? 6 

R. [10:17:54] Les Anti-balaka que j'ai reconnus, c'est des gens qu'on ne se fréquentait 7 

pas. Je... je sais que ça, c'est X. C'est... c'est... bon. C'est quelqu'un que je connais, mais 8 

je connais pas de nom. Et je ne savais pas que d'un moment à l'autre, ces... ces... ces 9 

gens-là vont se convertir en Anti-balaka. Parce que si c'est... c'est des gens que vous... 10 

vous les approchez, vous savez que ça, c'est X. Mais comme vous les approchez pas, 11 

ça, c'est... c'est un citoyen comme tout autre. Mais c'est à ma grande surprise, je me 12 

dis : ah, donc, c'est eux qui se sont constitués en Anti-balaka. Bon, voilà. Il faut pas 13 

imaginer des choses parce que je les connais pas. Je... je... je... je les vois comme ça, 14 

mais je ne sais pas c'est qui et puis voilà, pour ne pas imaginer des choses. 15 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:19:03] Nous aurions pu 16 

rester en audience publique. Peut-on repasser en audience publique, Madame le 17 

Procureur ? 18 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [10:19:10] En fait, j'ai juste une question, s'il 19 

vous plaît, à huis clos partiel. 20 

Q. [10:19:15] Monsieur le témoin, vous avez tout à fait raison de dire cela. Et vous 21 

avez dit que vous aviez connaissance d'eux. Est-ce que vous savez comment vous les 22 

connaissiez ? Est-ce que c'était par votre travail, par votre... les événements sociaux, 23 

par exemple ou de par le quartier ?  24 

R. [10:19:35] Bon, c'est... c'est les événements, les événements sociaux, parce que 25 

(Expurgé) 26 

(Expurgé) 27 

(Expurgé) 28 
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(Expurgé) C'est ce qui m'a permis de connaître : ah, beh, ça  1 

c'est... celui-là, il était de telle zone. Comme c'est pas des gens que je... on se 2 

fréquente afin de... de connaître leurs noms, leurs identifications, voilà.  3 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [10:20:31] Merci beaucoup.  4 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:20:41] Huis clos à... 5 

Audience à... Audience publique. 6 

(Passage en audience publique à 10 h 20) 7 

M. LE GREFFIER (interprétation) : [10:20:48] Nous sommes de retour en audience 8 

publique, Monsieur le Président.  9 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [10:20:53] Merci.  10 

Q. [10:20:53] Monsieur le témoin, j'aimerais vous montrer une vidéo à présent.  11 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [10:20:56] Il s'agit d'un documentaire qui a été 12 

réalisé en 2016 et l'extrait que je vais vous montrer sans... est tourné à Mbaïki. Il s'agit 13 

de l'intercalaire 9, CAR-OTP-2118-0415. Je vais passer à partir de 14 

l'horodatage 1 minute... 53:30 à 34:26. Et l'interprétation n'est pas nécessaire. 15 

Ce qui nous intéresse, c'est l'endroit, l'emplacement, le lieu. 16 

(Diffusion de la vidéo) 17 

[Insertion d'une portion de la transcription originale de la vidéo n° CAR-OTP-2118-0415, 18 

sans aucune modification ou altération de la part des sténotypistes judiciaires de langue 19 

française] 20 

« Reporter : [Voix off]. De nouveau en route, cette fois nous nous dirigeons à 21 

MBAÏKI, à environ 120km de BANGUI. Nous allons à la rencontre de l'un des 22 

leaders ANTI-BALAKA le plus remarqué. Alfred YAKATOM RAMBO, mieux 23 

reconnu comme Général RAMBO. 24 

AY : Oui, je suis Caporal-chef YEKATOM RAMBO Alfred, chef de mouvement 25 

ANTI-BALAKA de zone sud. Moi, je pensais que les SÉLÉKA sont venus construire 26 

notre pays or ce sont des mercenaires, et ils tuaient des gens par-ci par-là. Il y a des 27 

pillages partout, j'étais parti même à la banque pour prendre mon argent et ils 28 
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m'avaient kidnappé, je me suis traversé à ZONGO, arrivé maintenant à ZONGO 1 

j'avais vu beaucoup de militaires. Et c'est là où que j'ai eu l'idée, je dis, mais nous on 2 

est des militaires de carrière qu'est-ce qu'on va faire là-bas, mieux qu'on retourne 3 

dans notre pays. C'est là où que j'ai créé le mouvement ANTI-BALAKA pour venir 4 

chasser ces mercenaires qui sont venus détruire notre pays. » 5 

L'INTERPRÈTE ANGLAIS-FRANÇAIS : [10:22:45] Note de l'interprète : à partir de 6 

53:30 à 54:26. 7 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [10:22:58] 8 

Q. [10:22:58] Monsieur le témoin, avez-vous été en mesure de visionner ce passage ? 9 

R. [10:23:07] Le premier... le premier point, ça, c'est un poste de péage de Poto. Et 10 

après, c'est l'ISDR.  11 

Q. [10:23:26] Merci. Monsieur le témoin, est-ce que vous faites référence au bâtiment 12 

qui est montré maintenant à 00:54:08 ? Est-ce que c'est bien à cela que vous faites 13 

référence ? 14 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:23:40] Ce serait difficile 15 

pour le témoin de vous le dire comme cela. Je crois qu'il faudra montrer de façon 16 

différente, en fait. Moi, de toute façon, j'ai l'image à 54:08:03. 17 

Donc, je comprends tout à fait que le petit bâtiment qui était montré d'abord... En 18 

fait, il y avait un petit bâtiment qui était montré d'abord. Donc, il faudrait peut-être 19 

repasser la vidéo afin que le témoin puisse visionner le tout. 20 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [10:24:05] 21 

Q. [10:24:05] Monsieur le témoin, vous avez entendu le Président. Nous allons 22 

maintenant passer le début de la vidéo de nouveau et, dites-nous, s'il vous plaît... 23 

Mon collègue vous montrera l'extrait. Alors, dites-nous, s'il vous plaît, si c'est bien le 24 

bâtiment auquel vous faites référence.  25 

(Diffusion de la vidéo) 26 

[Insertion d'une portion de la transcription originale de la vidéo n° CAR-OTP-2118-0415, 27 

sans aucune modification ou altération de la part des sténotypistes judiciaires de langue 28 
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française] 1 

« Reporter : [Voix off]. De nouveau en route, cette fois nous nous dirigeons à 2 

MBAÏKI, à environ 120km de BANGUI. Nous allons à la rencontre de l'un des 3 

leaders ANTI-BALAKA le plus remarqué. Alfred YAKATOM RAMBO, […] »  4 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:24:33] Arrêtez. 5 

Q. [10:24:36] Alors, tout d'abord, reconnaissez-vous ce bâtiment, Monsieur le 6 

témoin ? Et savez-vous où est-ce que ce bâtiment est situé ? 7 

R. [10:24:57] Ça, c'est le poste de péage de Poto, à l'entrée de Mbaïki. 8 

Q. [10:25:07] Merci. 9 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [10:25:10]  10 

Q. [10:25:10] Merci, Monsieur le témoin. J'aimerais maintenant vous demander de 11 

passer la vidéo de nouveau et de vous arrêter à 1:54... de vous arrêter à 54, à la 12 

minute 54. Et donc, je vais vous demander de nous dire si vous reconnaissez le 13 

bâtiment blanc qui s'y trouve. 14 

(Diffusion de la vidéo - arrêt sur image)  15 

Q. [10:25:44] Monsieur, est-ce que vous reconnaissez ce bâtiment blanc qui se trouve 16 

derrière M. Yekatom ? 17 

R. [10:25:53] Ça, c'est un bâtiment qui se trouve dans l'enceinte de l'ISDR. 18 

Université... ISDR. 19 

Q. [10:26:19] Merci beaucoup, fort utile. Vous avez maintenant parlé de poste de 20 

péage au début de la vidéo. Est-ce que ce poste de péage s'y trouvait en 2014, si vous 21 

vous en souvenez ? Si vous vous en souvenez ? 22 

R. [10:26:34] Ce poste de péage, c'est depuis très longtemps. Quand les... les Séléka 23 

sont entrés, ils ont occupé ce poste de péage. Et après leur départ, les Balaka ont 24 

récupéré.  25 

Q. [10:26:57] Merci beaucoup, fort utile. Vous pourriez, s'il vous plaît… Pourriez-26 

vous nous expliquer ce que l'ISDR veut dire ?  27 

R. [10:27:10] C'est l'institut universitaire de développement rural.  28 
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Q. [10:27:27] Merci beaucoup. Je vais maintenant vous montrer un autre extrait à 1 

partir de la minute 59:48 à la minute 61. Il n'est pas nécessaire de l'interpréter, mais 2 

c'est l'emplacement qui nous intéresse. 3 

(Diffusion de la vidéo)  4 

[Insertion d'une portion de la transcription originale de la vidéo n° CAR-OTP-2118-0415, 5 

sans aucune modification ou altération de la part des sténotypistes judiciaires de langue 6 

française] 7 

« Reporter : Ce sont des barrières furtives de collecte qui entravent la libre 8 

circulation le long des routes du pays. Le chef [...] »  9 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:28:28] Je crois que vous 10 

pouvez demander au témoin s'il reconnaît cet endroit.  11 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [10:28:34] Merci, Monsieur le Président. 12 

Q. [10:28:37] Vous pouvez voir ici, à la minute 60, qu'il y a une barrière. 13 

Reconnaissez-vous cette barrière, Monsieur le témoin ? 14 

R. [10:28:49] Ça, c'est la barrière de Sékia, à 30 km de Bangui.  15 

Q. [10:29:09] Merci beaucoup. Vous souvenez-vous d'être passé par ce passage, par 16 

cette barrière ? 17 

R. [10:29:21] Ben, il fallait passer par là pour aller à Mbaïki parce que, ça, c'est le 18 

poste de péage à Sékia et le deuxième poste de péage, c'est à l'entrée de Mbaïki à 19 

Poto. Donc, il faut... il fallait passer par là pour aller à Mbaïki.  20 

Q. [10:29:55] Merci beaucoup, Monsieur le témoin. Cela nous est fort utile. Vous avez 21 

fait référence... 22 

Je crois que mon éminente consœur a quelque chose à ajouter.  23 

Me DIMITRI (interprétation) : [10:30:05] Ce n'est pas une objection, mais je voudrais 24 

simplement apporter une précision. À moins que je n'ai mal compris, je suis un petit 25 

peu perdue, vous avez dit à la minute 60… Ce que j'ai à l'écran, c'est... c'est une 26 

heure. C'est l'horodatage. 27 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:30:28] Oui, parfois, il y a 28 
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différentes expressions, différentes façons de dire la même chose. Moi aussi pendant 1 

une seconde, j'ai eu un doute, et puis après, je me suis dit « ah ! peut-être que c'est la 2 

même chose. » Mais, pas de problème.  3 

Poursuivez, s'il vous plaît.  4 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [10:30:40] Merci. 5 

Q. [10:30:41] Donc, vous avez parlé, donc, de la barrière à l'entrée de Mbaïki qui a été 6 

prise par les Anti-balaka, mais est-ce que vous vous souvenez quand est-ce que cela 7 

s'est passé ? 8 

R. [10:31:02] Ça, là, je n'ai... je n'ai... je n'ai aucun souvenir de ça. Là, ce moment-là, 9 

c'était le moment de stress. Donc, le... le poste de péage a été occupé par les Anti-10 

balaka. Ils ont fait leur machin, poste... poste de commandement, ici. Donc, j'ai... j'ai 11 

pas à inventer.  12 

Q. [10:31:35] Non, non, je comprends tout à fait, Monsieur le témoin, merci. Alors, 13 

pour revenir à la barrière que vous avez reconnue, comment est-ce que vous savez 14 

que cela se trouvait à Sékia ? 15 

R. [10:31:51] Beh, cette barrière, c'est un poste de péage. C'est le service d'entretien 16 

routier des travaux publics qui a installé ce poste de... de péage. Et quand la crise qui 17 

a émaillé le pays a surgi, bon, les gens ont occupé pour faire ça le... pour faire de ça 18 

leur barrière. Parce qu'il y a deux postes de péage. Quand vous quittez PK 9, 19 

automatiquement à Sékia, il y a ce poste de péage. Après à l'entrée de Mbaïki, il y a 20 

encore un autre poste de péage. Il y a pas trois ou quatre. Il y a deux. Et, ça a été 21 

érigé en... en barrière. Vous ne pouvez pas passer inaperçu là.  22 

Je vous parlais tout à l'heure de stress parce que, à ce moment-là, en tout cas, il 23 

fallait... Oh! On était... J'étais pas dans ma peau. 24 

Q. [10:33:01] Merci, Monsieur le témoin. 25 

Et, est-ce que vous vous souvenez être passé par ce poste de péage, en 2014 ou par 26 

ces postes de péage, en 2014 ? 27 

R. [10:33:15] C'est la voie qui mène à Mbaïki. Donc vous, il n'y a pas un autre... une 28 
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autre voie de passer. Ça, il faut passer par là.  1 

Q. [10:33:33] Merci, Monsieur le témoin. Alors, au paragraphe 32 de votre 2 

déclaration, vous mentionnez que lorsque vous êtes arrivé à Mbaïki, les Anti-balaka 3 

avaient commencé à menacer les musulmans. Est-ce que vous pourriez nous 4 

expliquer comment vous avez été informé au sujet de ces menaces ? 5 

R. [10:33:55] Une fois rentrés chez moi à Mbaïki, je pouvais pas rester à la maison 6 

parce que {ICR : (Expurgé)}. Donc, je me suis retranché là-bas,  7 

parce que, à ce temps-là, trouver à manger, c'est difficile. Mais, je suis dans (PFR : 8 

(Expurgé)} j'ai tout à ma disposition. Donc, je me suis retranché là-bas et quand je me 9 

suis retranché, la tension était très tendue. Très, tendue. Qu'est-ce qu'il fallait faire ? 10 

Il fallait revenir à Mbaïki, dans la ville, ici parce qu'on était sous protection. Tout ce 11 

qui est d'obédience musulmane, on était sous protection du contingent congolais 12 

démocratique. Et j'étais obligé de rentrer... de revenir à Mbaïki parce que, là, tout est 13 

occupé par les Anti-balaka. Rester là-bas, c'est... c'est à mes risques et périls. 14 

Q. [10:35:14] Donc, est-ce que je vous ai bien compris, ces menaces, c'est quelque 15 

chose que vous avez observé vous-même ? 16 

R. [10:35:23] Oui, effectivement, parce que quand j'étais dans {PFR : (Expurgé)}, les... 17 

la tension était tendue. Les gens commençaient... Déjà une partie... Beaucoup des... 18 

des... des musulmans se sont retranchés même à l'église catholique St Jeanne d'Arc, 19 

d'autres vers la coopérative de Mbaïki. Alors, fallait-il rester là-bas pour être un 20 

cobaye ? Donc, il fallait rentrer aussi à Mbaïki dans le milieu, au cas... en cas de 21 

besoin. On cherche à se... à se sauver la peau. Et c'est ce qui a été fait. 22 

Q. [10:36:19] Merci. J'aimerais vous montrer un... deux... un rapport...  23 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [10:36:27] ... qui figure à l'onglet 1, CAR-OTP-24 

2001-2237. Il s'agit d'un rapport de Human Rights Watch. Ce rapport fut publié 25 

le 12 juillet 2014.  26 

Q. [10:36:44] Et je vais vous donner lecture d'un extrait, et ensuite, j'aurai quelques 27 

questions à vous poser à ce sujet. 28 
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(L'huissière d'audience s'exécute)  1 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [10:37:08] Merci, Monsieur l'huissier. 2 

Est-ce que nous pourrions avoir la page qui se termine par les chiffres 2245, s'il vous 3 

plaît ?  4 

(L'huissière d'audience s'exécute) 5 

Est-ce que vous pourriez faire défiler le document vers le bas ? Voilà, c'est parfait. 6 

Merci. 7 

Q. [10:37:16] Donc, voilà ce qui est écrit : « À Mbaïki, le 4 février, en dépit du 8 

déploiement des forces françaises, Human Rights Watch a trouvé des combattants 9 

anti-balaka qui menaçaient des hommes musulmans âgés dans le marché principal 10 

et qui faisaient passer leurs doigts le long des gorges... le long des gorges en face de 11 

ces... de ces hommes âgés. » 12 

Est-ce que cela correspond à votre expérience ? 13 

Me DIMITRI (interprétation) : [10:37:50] Monsieur le Président ?  14 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:37:52] Oui, Maître Dimitri. 15 

Me DIMITRI (interprétation) : [10:37:53] Là, je pense que c'est très, très directeur. 16 

Vous prenez un extrait d'un rapport et vous demandez au témoin si cela correspond 17 

à ce qu'il a vu. On aurait pu demander au témoin « qu'entendez-vous lorsque vous 18 

dites que les anti-balakas menaçaient ? Qu'avez-vous vu ? » plutôt que de présenter 19 

cet extrait précis et de demander au témoin de confirmer cela ?  20 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:38:17] Je suis d'accord avec 21 

Me Dimitri. Je ne pense pas qu'il y ait beaucoup de dégâts qui aient été faits. 22 

Q. [10:38:25] Mais Monsieur le témoin, voilà, je vais vous poser la question en tant 23 

que juge Président. Donc, j'aimerais savoir si vous avez été informé ou si vous avez 24 

vu des gens de la population musulmane qui étaient menacés par des Anti-balaka ? 25 

Est-ce que vous l'avez vu, cela ? 26 

R. [10:38:50] Je... je vais vous dire cela.  27 

Quand vous vous trouvez dans une situation de... de stress, quelle attitude adopter ? 28 
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Il est question de... de... de se sauver, de se... parce qu'on vivait en cachette et on 1 

cherchait une moyen de... une... une porte de sortie. Vous pouvez pas vous contenter 2 

de l'autre, parce que chacun a sa vie entre ses mains. Et donc, dire que... aller jouer à 3 

un spectateur de voir comment l'autre est... est menacé, non. Parce que moi aussi, je 4 

suis musulman et je vais pas prendre ce risque-là d'aller jouer à un spectateur pour 5 

ne pas être aussi cueilli comme... comme les autres parce qu'il y a plusieurs cas. On 6 

va... on va en arriver. Donc voilà, à peu près.  7 

Q. [10:40:03] Merci.  8 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:40:04]  9 

Donc, Maître Dimitri, si cela a été une question directrice, en tout cas ça n'a pas 10 

fonctionné. Poursuivez, s'il vous plaît. 11 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [10:40:14] 12 

Q. [10:40:14] Monsieur le témoin, vous nous avez dit que vous... que vous aviez une 13 

certaine responsabilité au sein de votre communauté. Je n'ai pas donné de détails 14 

parce que nous sommes en audience publique. Mais dans le cadre de ces 15 

responsabilités, est-ce que les civils musulmans vous faisaient rapport au sujet des 16 

menaces auxquelles ils étaient confrontées de la part des Anti-balaka ? 17 

Me DIMITRI (interprétation) : [10:40:42] Monsieur le Président, excusez-moi, mais 18 

une fois de plus, quel fut le rapport de la communauté musulmane ?  19 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:40:49] Non, là, cette 20 

question ne me pose aucun problème. Nous ne savons pas s'il y a eu un rapport qui 21 

a été fait, mais il ne faut pas trop compliquer la situation. Mais au cas où il y a eu des 22 

rapports, le témoin pourra nous donner les informations et nous dire quelle est la 23 

teneur des rapports qu'il aurait... qui lui auraient été présentés. 24 

Q. [10:41:07] Donc, Monsieur le témoin, avez-vous reçu des rapports de la part de la 25 

population musulmane, au sujet de menaces, au sujet de choses qui leur étaient 26 

arrivées ?  27 

R. [10:41:25] Vous savez, ce moment-là était un moment trop crucial, un moment de 28 
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stress que chacun cherchait à sauver sa peau. Il y a une... une... une... une... une 1 

majorité des musulmans qui ont été accueillis au sein de l'église catholique St Jeanne 2 

d'Arc. Donc, chacun cherchait à sa manière de se protéger. 3 

Donc, qui va prendre ce courage-là de faire des rapports ? Personne. Parce que 4 

l'essentiel, c'est de chercher à sauver sa peau. Et on cherchait une porte de sortie. 5 

Mais comment sortir ? 6 

Q. [10:42:18] Monsieur le témoin, je pense que c'est ma faute, parce que ma question 7 

n'était pas assez précise. 8 

Non, je ne voulais pas dire présenter un rapport de façon technique, ce que je voulais 9 

dire c'est : est-ce qu'il y a des gens qui vous ont parlé, tout simplement ? Est-ce que 10 

des gens vous ont parlé et vous ont relaté ce qui leur était arrivé ? C'est cela que je 11 

voulais dire et non pas une présentation d'un rapport au sens technique du terme.  12 

R. [10:42:47] Oui, on échangeait parce qu'on est dans un moment difficile. Donc, il 13 

fallait qu'on échange des informations afin... afin de prendre des dispositions. Voilà, 14 

et c'est comme ça par la suite, le contingent tchadien avait décidé porter... de porter... 15 

se porter garant d'aller rapatrier tous les musulmans de la Lobaye. Et nous avons 16 

profité de cela pour arriver à Bangui. On échangeait parce qu'on était déjà dans une 17 

situation de détresse, de stress, de tout, de tout, de tout, de tout.  18 

Q. [10:43:37] Et ces musulmans, qu'est-ce qu'ils vous ont dit ? Ce qu'ils vous ont dit, 19 

est-ce que cela correspondait à votre expérience ? Voilà. Enfin, je m'exprimais de 20 

cette façon. Est-ce qu'ils ont exprimé la crainte suivant laquelle ils ne pouvaient pas 21 

rester à Mbaïki et dans les environs ? Est-ce qu'il vous ont dit qu'ils devaient partir ? 22 

Est-ce que c'est ce sentiment en quelque sorte qu'ils vous ont transmis ? 23 

R. [10:44:04] Oui, on a eu à échanger. Même moi qui suis centrafricain, on m'a posé 24 

ce problème qu'il fallait rentrer tous au Tchad parce qu'il y avait une opportunité 25 

d'aller se réfugier au... au Tchad. Mais moi, je suis centrafricain, je suis pas tchadien. 26 

Donc, on échangeait dans ce sens pour que, ben, les gens n'ont... n'ont... n'ont plus 27 

envie de rester. Parce que quand tu vas rester, mais c'est... ça va te coûter. Ça va 28 
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coûter à ta vie. Donc, on échangeait dans ce sens-là. Voilà à peu près. 1 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:44:50] Merci. Poursuivez, 2 

s'il vous plaît.  3 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [10:44:55] Merci, Monsieur le Président. 4 

Q. [10:44:57] Au paragraphe 32 de votre déclaration, vous mentionnez le fait que les 5 

chrétiens insultaient les musulmans. Donc, vous avez dit que les Anti-balaka 6 

menaçaient les musulmans et vous dites que les chrétiens insultaient les musulmans. 7 

Donc, pour moi, cela signifie que les Anti-balaka étaient séparés des chrétiens ; est-ce 8 

que cela est exact ?  9 

R. [10:45:25] Bon, ce moment-là, il n'y a plus de... il n'y a plus de cohésion parce que, 10 

déjà, il y a une tension. Il n'y a plus de cohésion. Même nous... Moi, je parle de moi, 11 

centrafricain, qui embrassais l'islam, j'avais l'étiquette de traître, c'est-à-dire que nous 12 

sommes des traîtres. Nous qui avons embrassé l'islam, nous sommes des traîtres. 13 

Donc, ce genre de propos, est-ce que ça va même nous encourager à rester ? Il fallait 14 

chercher à partir. Voilà.  15 

Q. [10:46:10] Et comment est-ce que vous avez été en mesure d'identifier les éléments 16 

anti-balaka à Mbaïki ? 17 

R. [10:46:24] Mais en voyant seulement les gens avec leur comportement, leur 18 

accoutrement. On savait qu'ils sont là, parce que j'ai mis du temps à Mbaïki dans la 19 

Lobaye. Je connais... je connais tout le monde. Surtout nous qui sommes sur place, 20 

on se connaît. Mais quand vous voyez des gens venir de... de l'extérieur, leur... leur 21 

comportement, leur accoutrement, on le sait. Mais ça, il fallait éviter de les 22 

approcher, parce que c'est un moment où on... on cherchait à se... à se sauver.  23 

Q. [10:47:08] Merci, Monsieur le témoin. Vous venez... vous avez parlé de ce qu'ils 24 

portaient. Est-ce que vous pourriez nous donner plus de détails à ce sujet ? 25 

Qu'entendez-vous par cela ? Leur accoutrement ?  26 

R. [10:47:27] Bon, accoutrement, quand les gens attachent des choses — moi, je sais 27 

pas comment définir ça... — aux... aux bras. Et puis voilà. Bon, même, voire au cou. 28 
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Donc, il faut chercher à... à définir, à déterminer, c'est quoi ? La question se pose. 1 

C'est leur accoutrement. Donc, on n'a rien à voir avec.  2 

Q. [10:47:59] Merci. Et, est-ce que vous vous souvenez que ces gens disaient d'eux-3 

mêmes qu'ils étaient des Anti-balaka ? 4 

R. [10:48:12] Physiquement, comme ça. Physiquement. Parce que c'est un moment où 5 

les gens veulent se faire voir. Donc, les gens ne vivent pas en cachette. Eux, ils se 6 

faisaient voir. Et comme ils sont au-dessus de la mêlée, eux, ils se faisaient voir. 7 

Donc, ils régnaient en maîtres. Mais, il n'y a pas moyen de les... il faut éviter de les 8 

approcher, parce qu'ils régnaient en maîtres. 9 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:48:45] Je pense que vous 10 

pouvez passer à autre chose parce que je dis toujours qu'il est très souvent difficile, 11 

pour ne pas dire impossible, de se mettre à la place d'un témoin, à la place des 12 

victimes qui sont passées par certaines choses. Mais le témoin nous a dit de façon 13 

très claire qu'il voulait être le plus loin possible de cela et c'est compréhensible. 14 

Poursuivez, s'il vous plaît. 15 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [10:49:15] Merci. 16 

Q. [10:49:16] Monsieur le témoin, est-ce que vous avez jamais appris où se trouvaient 17 

basés les Anti-balaka à Mbaïki ? 18 

R. [10:49:26] Ça, cette dimension que je me trouvais, je... je n'avais même pas envie 19 

de... de savoir là où ils se trouvaient. Moi, l'essentiel, c'est de sortir de... de... de cette 20 

situation.  21 

Q. [10:49:45] Merci, Monsieur le témoin.  22 

Au paragraphe 33 de votre déclaration, vous faites référence à des musulmans des 23 

villes avoisinantes, notamment Mongoumba, Mbata, MBatalimo. Et vous dites qu'ils 24 

reviennent à Mbaïki, qu'ils regagnent Mbaïki. Est-ce que cela signifie que ces 25 

musulmans étaient précédemment des résidents de Mbaïki ? 26 

R. [10:50:13] C'est des résidents. Comme la situation en est ainsi, il était question de... 27 

de faire le regroupement de tous les musulmans à Mbaïki parce qu'on cherchait des 28 
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voies et moyens afin de trouver une porte de sortie. Donc, tous ces musulmans qui 1 

sont résidents, depuis de longue date, il y en a même qui… d'autres sont nés dans 2 

ces... ces villes citées ici, ils sont obligés de quitter ces... ces villes-là pour regagner 3 

Mbaïki afin de trouver une porte de sortie. Et voilà, c'est fait. Ce regroupement, 4 

maintenant, on nous a tous déportés de Mbaïki à Bangui par la truchement du 5 

contingent tchadien. 6 

Q. [10:51:12] Merci, Monsieur le témoin.  7 

Alors, je vais parler de votre évacuation dans un petit moment, mais avant cela, est-8 

ce que vous avez appris pourquoi ils avaient regagné Mbaïki ?  9 

R. [10:51:31] Mais cette situation-là, qui pouvait résister ? C'est... on était... tout le 10 

monde était dans la situation de... de stress. Donc, il fallait regagner Mbaïki. Et 11 

même quand on sortait de Mbaïki, même pas une aiguille, parce que des conditions 12 

ont été posées, celui qui veut sortir de... de Mbaïki n'a qu'à abandonner ses... ses 13 

effets et grimper dans le véhicule. Voilà, donc on est partis bras ballants, l'essentiel 14 

c'est de se sauver, de sauver sa peau et voilà. 15 

Q. [10:52:26] Et est-ce que vous vous souvenez, de façon approximative, quand est-ce 16 

qu'ils ont commencé à arriver à Mbaïki ?  17 

R. [10:52:45] À ce moment-là, personne ne pouvait imaginer. Donc, l'essentiel c'est 18 

qu'on se regroupe. Parce que, à ce moment-là, en tout cas, je ne veux plus revenir là-19 

dessus parce que c'est... c'est déjà... c'est un cicatrice, c'est... c'est... beh, c'est de l'encre 20 

indélébile dans mon for intérieur.  21 

Je ne veux plus revenir là-dessus, parce que... merci, je remercie Dieu parce que je 22 

suis en vie et je suis parti, choses de la terre, j'ai tout abandonné pour être 23 

aujourd'hui ici. Donc, je veux plus revenir là-dessus. Parce que c'est trop choquant 24 

quand même. Je suis sorti, {PFR : (Expurgé) 25 

(Expurgé)} Je suis parti bras ballants comme ça. Et  26 

aujourd'hui à Bangui, je me retrouve comme un déplacé interne. Là, je reviens plus 27 

là-dessus. Merci à Dieu, je suis en vie sauve. Donc, voilà. 28 
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Q. [10:53:45] Merci, Monsieur le témoin. Non, bien sûr que nous pouvons... 1 

seulement, nous pouvons seulement qu'imaginer quelle expérience difficile fut la 2 

vôtre. 3 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [10:53:58] J'aimerais juste vous poser une 4 

question, mais à huis clos partiel. 5 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:54:03] Et bien, nous vous 6 

faisons confiance. Il y a une raison pour que vous demandiez le huis clos partiel. 7 

Donc, huis clos partiel, s'il vous plaît. 8 

(Passage en audience à huis clos partiel à 10 h 54) 9 

M. LE GREFFIER (interprétation) : [10:54:23] Nous sommes à huis clos partiel, 10 

Monsieur le Président.  11 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [10:54:27] 12 

Q. [10:54:27] Merci. 13 

Au paragraphe 33 de votre déclaration, vous dites que vous avez pris certains des 14 

musulmans qui étaient revenus à Mbaïki. Donc, j'aimerais vous poser une question à 15 

ce sujet. Que vous ont dit ces musulmans à qui vous avez parlé au sujet de leur 16 

expérience ? Qu'est-ce qu'ils vous ont relaté ?  17 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:54:52] Pourquoi... Ah, non, 18 

mais maintenant, je comprends. Oui, oui. Oui. Oui, oui. D'accord. Non, excusez-moi, 19 

poursuivez, Monsieur le témoin. 20 

R. [10:55:03] Oui, la... la solidarité, d'abord. On était tous dans cette situation de 21 

détresse. Bon, il fallait réserver une hospitalité à nos frères qui sont venus des villes 22 

environnantes et on... on échangeait sur notre état d'âme, comment... comment on va 23 

s'en sortir de cette situation où nous nous retrouvions. Donc, on échangeait. On 24 

demandait seulement à Dieu de nous ouvrir une voie de sortie. Il y a certains qui ont 25 

juré de ne plus revenir en Centrafrique surtout que nos frères tchadiens, depuis 26 

qu'on est revenus ici, il y a certains qui sont rentrés définitivement au Tchad. Ils ne... 27 

ils ne sont pas... ils ne sont plus revenus en Centrafrique. Donc, on attendait 28 
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seulement notre départ, mais ça nous... ça... ça ne nous empêchait pas d'échanger, de 1 

trouver... de s'encourager entre nous. Voilà. 2 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:56:33] Est-ce que nous 3 

pouvons repasser en audience publique ? 4 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [10:56:36] Une toute dernière question, s'il vous 5 

plaît. 6 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:56:38] Mais, nous sommes 7 

à huis clos partiel parce que le témoin a expliqué qu'il avait accueilli des victimes. 8 

Donc, il en a parlé à huis clos partiel. Et je pense que, maintenant, pour le reste, nous 9 

pouvons repasser en audience publique.  10 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [10:56:59] D'accord. 11 

(Passage en audience publique à 10 h 57) 12 

M. LE GREFFIER (interprétation) : [10:57:10] Nous sommes de retour en audience 13 

publique, Monsieur le Président. 14 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:57:14] Nous pouvons rester 15 

en audience publique. Point n'est besoin de mentionner la situation, d'accord ?  16 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [10:57:20] Merci, Monsieur le Président. 17 

Q. [10:57:22] Est-ce que vous savez, de façon approximative, combien de familles 18 

musulmanes à Mbaïki avaient accueilli les musulmans qui avaient quitté les villes 19 

avoisinantes ? 20 

R. [10:57:39] Il y en a plusieurs. Il y a plusieurs familles qui ont... qui ont réservé cette 21 

hospitalité-là à leurs frères. Mais, ça a pas duré parce que la tension montait, 22 

montait, montait, il fallait trouver... Parce qu'on... on est tous localisés. On sait que, 23 

ça, je suis un musulman. Donc, il fallait trouver des créneaux. Et nos frères 24 

catholiques, ça, il faut leur jeter des fleurs, ils nous... ils ont... ils ont... ils ont accepté 25 

de réserver une hospitalité à certains de nos frères musulmans au sein de l'église 26 

catholique St Jeanne d'Arc. C'est par après maintenant qu'on est allés nous déporter 27 

tous à Bangui. 28 

ICC-01/14-01/18-T-183-Red2-FRA WT 02-12-2022 32/82 T
En application des directives de la Chambre de première instance V, ICC-01/14-01/18-631 en date du 26 août 2020, la version publique expurgée de la transcription
est enregistrée dans l’affaire.



Procès — Témoin CAR-OTP-P-1823 (Audience publique) ICC-01/14-01/18 

02/12/2022  Page 33 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:58:37] Est-ce que vous 1 

pensez que ce serait le bon moment de faire la pause ? 2 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [10:58:57] Oui, Monsieur le Président.  3 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:58:42] Alors, nous faisons 4 

une pause jusqu'à 11 h 30. Merci. 5 

Mme L'HUISSIÈRE : [10:58:43] Veuillez vous lever. 6 

(L'audience est suspendue à 10 h 58)  7 

(L'audience est reprise en public à 11 h 30)  8 

Mme L'HUISSIÈRE : [11:30:36] Veuillez vous lever. 9 

Veuillez vous asseoir. 10 

(Le témoin est présent dans la salle de vidéoconférence) 11 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:30:46] Pour vous informer 12 

de l'horaire d'aujourd'hui : nous devons terminer à 15 h 45. Donc, nous aurons une 13 

pause déjeuner plus courte et nous aurons donc notre pause déjeuner de 13 heures à 14 

14 heures. Et nous apprécierons si chacun pourrait s'en tenir à cet... à ce nouveau 15 

planning. Merci. 16 

Veuillez poursuivre, je vous prie. 17 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [11:31:15] Merci, Monsieur le Président. 18 

Q. [11:31:17] Monsieur le témoin, justement à la pause, nous étions en train de parler 19 

des civils musulmans qui avaient quitté les zones avoisinantes et qui étaient 20 

retournés à Mbaïki. Et donc, ma question est de savoir : est-ce que vous savez quelles 21 

étaient les conditions de vie au cours de cette période pour vous et votre famille ? 22 

Comment étaient ces conditions ?  23 

R. [11:31:39] C'était très difficile. Conditions difficiles. S'il ne faut pas exagérer, très 24 

difficiles.  25 

Q. [11:32:02] Merci, Monsieur le témoin. Je peux comprendre que cela est très 26 

traumatisant de parler de cela, mais cela pourrait être utile pour nous d'entendre les 27 

détails. Vous dites que cela était très difficile : est-ce que vous parlez de la 28 
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nourriture ? Est-ce que vous parlez du fait que c'était bondé ? En fait, quels... quels 1 

sont les détails de ces difficultés ?  2 

R. [11:32:24] Sur tous les plans : sanitaire, nourriture... En tout cas, c'était très, très, 3 

très difficile.  4 

Q. [11:32:47] Merci de ces précisions, Monsieur le témoin. 5 

Je vais maintenant passer à un troisième sujet. Il s'agira de votre évacuation de 6 

Mbaïki. Pourriez-vous nous expliquer pourquoi vous avez dû quitter Mbaïki ? 7 

R. [11:33:04] Bon, quand la situation était très tendue, personne ne pouvait encore 8 

manifester, rester à Mbaïki. Il fallait chercher à partir et peut-être trouver un coin 9 

pour... pour se réfugier. Bon, il y a des gens qui sont rentrés à Bangui, qui ont des 10 

parents, tel que moi, je ne suis pas natif de la Lobaye, mais c'est les circonstances qui 11 

m'ont amené dans la Lobaye. Et il fallait décider de retrouver mon milieu. Voilà, c'est 12 

fait.  13 

Q. [11:34:07] Merci. Au... au paragraphe 33, vous décrivez d'avoir été évacué sur des 14 

véhicules de grande taille qui étaient bondés. Combien de véhicules de grande taille 15 

y avait-il ce jour-là ?  16 

R. [11:34:25] Bon, il y avait plusieurs véhicules, des longs châssis et, à ce temps-là, on 17 

ne pouvait pas imaginer, disons, retenir combien de véhicules, parce qu'on était 18 

obligés... parce qu'il fallait... Là, les gens se bousculaient, hein, parce que les 19 

conditions que le contingent tchadien imposait — pas de bagages — et chacun 20 

cherchaient à... à trouver une place dans le véhicule pour son départ. Il y avait 21 

plusieurs véhicules et ils ont scindé. Ils ont préféré évacuer en premier lieu les 22 

enfants, femmes et personnes du troisième âge. Ensuite, maintenant, les valides.  23 

Q. [11:35:22] Merci d'avoir partagé votre expérience avec nous, Monsieur le témoin. 24 

Vous avez parlé des enfants, vous avez parlé des femmes et puis des personnes 25 

âgées étaient évacuées. Seriez-vous en mesure de nous dire combien de femmes et 26 

d'enfants, y avait-il environ ?  27 

R. [11:35:42] Bon, ça je ne peux pas imaginer, il y en a plusieurs, parce que c'est... 28 
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c'est... c'est toute une famille qui se déplace. Et, s'il faut multiplier ce nombre de... de 1 

ménages, on ne peut pas définir. On était nombreux parce que c'est... c'est une 2 

population qui est en déplacement : ceux qui sont nés là-bas, ceux qui sont venus 3 

aussi de... d'ailleurs pour s'installer. Bon, c'est un moment trop crucial. Donc, on ne 4 

pouvait pas imaginer, mais il y avait plusieurs personnes. Beaucoup d'enfants, parce 5 

que c'est les enfants qui sont plus... plus nombreux que... que les autres.  6 

Q. [11:36:33] Merci de ces précisions, Monsieur le témoin. J'aimerais maintenant vous 7 

montrer une vidéo qui a été prise le 20... le 20 février 2014. C'est un autre endroit de 8 

la République centrafricaine qui montre une évacuation. J'aimerais vous demander 9 

de visionner la vidéo et, par la suite, j'aimerais vous poser une question.  10 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [11:36:50] Pour le compte-rendu d'audience, il 11 

s'agit de l'intercalaire 8, CAR-OTP-2107-1708 et, pour les interprètes, la traduction est 12 

à l'intercalaire 12, CAR-OTP-2127-4403. Je vais montrer les 22 secondes... les 13 

22 premières secondes de la vidéo. 14 

(Diffusion de la vidéo)  15 

(Interprétation de la vidéo n° CAR-OTP-2107-1708) 16 

« Reporter : Tous… Des milliers de musulmans dans la République centrafricaine, 17 

les femmes, les enfants, tous fuient vers la sécurité. Leur peur n'est pas infondée. La 18 

milice des Anti-balaka tue tout le monde, les musulmans, partout où ils peuvent les 19 

trouver. » 20 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [11:37:57] 21 

Q. [11:37:57] Monsieur le témoin, avez-vous été en mesure de voir et d'entendre la 22 

vidéo ? 23 

R. [11:38:07] J'ai vu la vidéo, mais beaucoup d'évacuations se faisaient au niveau du 24 

KM 5. Parce que quand on nous a déportés tous de Mbaïki, c'est deux points : un —25 

 le premier point, c'était la mosquée centrale ; le deuxième point, c'était le M'Poko. Et 26 

de M'Poko, il y avait des évacuations sur le Tchad et d'autres pays parce que les... on 27 

envoyait des vols. Il y avait même des vols réservés pour certaines colonies qui 28 
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partaient au fur et à mesure à travers les... les vols. Et d'autres, ils sont partis sur le 1 

Tchad par la voie routière et au niveau du KM 5. Moi aussi, on m'avait fait cette 2 

proposition de grimper dans les véhicules afin de prendre la direction du Tchad. 3 

Bon, c'est comme ça que j'ai refusé, je suis pas tchadien. C'est la religion que j'ai 4 

embrassé, donc je suis chez moi en Centrafrique, j'ai préféré rester dans mon milieu. 5 

Donc, ces évacuations, j'étais présent. Parce que quand on nous a déportés tous au 6 

niveau de la mosquée centrale, {PFR : (Expurgé) 7 

(Expurgé) 8 

(Expurgé) 9 

(Expurgé)} Donc, il y a deux points au niveau de... de la mosquée  10 

centrale, au niveau de M'Poko aussi. 11 

Q. [11:40:18] Merci, Monsieur le témoin. Vous nous avez donné en fait l'information 12 

que je voulais vous poser justement. Enfin, vous avez répondu à une question que je 13 

voulais vous poser. Je vais maintenant passer au dernier sujet de la journée. Et il 14 

s'agit de la situation que vous... à laquelle vous avez dû faire face à la mosquée 15 

centrale de Bangui. Alors aujourd'hui et dans votre déclaration, vous avez décrit 16 

qu'à la suite de votre évacuation de Mbaïki, vous êtes resté à la mosquée centrale de 17 

Mbaïki. Et les conditions de vie y étaient très mauvaises. Alors que certaines 18 

personnes avaient des tentes, d'autres personnes n'avaient pas d'abri. 19 

J'aimerais maintenant vous montrer deux photographies par rapport à cela. Ces 20 

photographies ont été prises le 28 mars 2014.  21 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [11:41:01] Pour le compte-rendu d'audience, la 22 

première photo se trouve à l'intercalaire 16, CAR-OTP-2073-0258.  23 

Q. [11:41:30] Monsieur le témoin, voyez-vous ces images ? 24 

R. [11:41:34] Ça, c'est la mosquée centrale. 25 

Q. [11:41:36] Merci. Est-ce que cette image décrit de manière précise les conditions 26 

dans laquelle... dans lesquelles vous étiez à la mosquée centrale pendant que vous y 27 

étiez ?  28 
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R. [11:42:00] Dans l'image ici, comme je disais tantôt, il y a des gens qui ont des 1 

tentes, mais il y a des gens qui dorment à même le sol, sur les nattes. C'est pas tout le 2 

monde qui était couvert à travers les tentes, parce que c'étaient des circonstances... 3 

on n'est pas chez soit pour... pour, disons, faire le luxe. Et on est obligés de se 4 

soumettre à cette... à cette condition-là.  5 

Q. [11:42:41] Merci pour ces détails, Monsieur le témoin. J'aimerais maintenant vous 6 

montrer une autre image à l'intercalaire 6, CAR-OTP-2073-0265.  7 

(L'huissière d'audience s'exécute)  8 

Voyez-vous cette image à l'écran, Monsieur le témoin ? 9 

R. [11:43:08] C'est toujours la mosquée centrale.  10 

Q. [11:43:16] Merci.  11 

Alors, comment est-ce que cette image correspond à ce que vous avez vécu ? 12 

R. [11:43:29] Je sais pas quel commentaire je peux faire. On vivait comme on se 13 

trouvait dans cette situation.  14 

Q. [11:43:48] Est-ce que cette image reflète les conditions dans lesquelles vous vous 15 

trouviez lorsque vous étiez à la mosquée ? 16 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:43:55] Oui, mais nous 17 

avons compris. C'est une situation dans laquelle il se trouvait. Il a déjà répondu à 18 

cette question. Veuillez poursuivre, je vous prie.  19 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [11:44:02] Merci, Monsieur le Président. Nous 20 

pouvons enlever cette image, Monsieur le greffier d'audience.  21 

(L'huissière d'audience s'exécute) 22 

Merci. 23 

Q. [11:44:10] Au paragraphe 35 de votre déclaration, vous mentionnez d'avoir 24 

rencontré plusieurs musulmans de différentes régions qui se réfugiaient à la 25 

mosquée. Vous souvenez-vous de quelles régions ils venaient ?  26 

R. [11:44:25] Il y avait la colonie malienne, parce que {ICR : (Expurgé) 27 

(Expurgé)}, la colonie sénégalaise, nigériane, tchadienne, soudanaise. Voilà.  28 
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Q. [11:44:53] Merci. 1 

Et lorsque vous faites référence aux colonies, est-ce que je dois comprendre qu'il 2 

s'agit de personnes qui avaient habité en République centrafricaine pendant 3 

longtemps ? 4 

R. [11:45:09] Il y a des gens qui sont nés ici, qui ont pris la nationalité centrafricaine 5 

et quand cette crise a émaillé le pays, par peur de perdre leur vie, quand on avait 6 

tendu cette perche de... de... que... pour que chacun retrouve son origine, les gens se 7 

sont portés garants de... de... de rejoindre leur... leur pays d'origine. Et il y en a 8 

plusieurs qui sont restés jusqu'à maintenant au Mali, au Tchad, au Soudan et 9 

ailleurs, à cause de cette crise alors qu'ils ne sont pas habitués, là, dans leur pays 10 

d'origine, ils sont nés ici, ils ont grandi ici, ils se sont familiarisés ici. Et compte tenu 11 

de cette circonstance, ils étaient dans l'obligation de quitter le pays, la Centrafrique. 12 

Q. [11:46:20] Merci. Donc, quelles sont les zones ou les régions d'où venaient ces 13 

personnes ? 14 

R. [11:46:34] À... en RCA ou bien de leur... de leur pays d'origine ? Parce qu'on est 15 

tous dans la Lobaye. Moi, je parle de ceux qui sont nés dans la Lobaye, grandi dans 16 

la Lobaye, et par rapport à cette circonstance, sont obligés de... de... de réclamer leur 17 

pays d'origine et repartir.  18 

Q. [11:47:04] Merci de ces précisions. Et au même paragraphe, vous avez dit — je 19 

cite : « J'ai appris qu'ils avaient quitté... qu'ils avaient fui leur région parce qu'ils 20 

avaient peur des représailles des Anti-balaka. » 21 

Comment est-ce que vous avez appris cette information ? Pourriez-vous le préciser, 22 

s'il vous plaît ? 23 

R. [11:47:28] Eh bien, quand on est dans cette situation de... de détresse, des gens qui 24 

sont venus, nos frères qui sont venus des... des villes environnantes, moi qui suis 25 

dans le social, je sais que X vient de telle ville et ce qu'ils ont vécu là-bas, on a 26 

partagé, on a échangé. Et nous, dans l'ensemble, notre souci, c'est de sortir de là afin 27 

de... d'avoir la vie sauve et ces frères, d'autres ont succombé. Nous qui sommes 28 
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encore en vie, c'est pas par notre force, c'est Dieu qui nous a préservés, parce que 1 

Dieu savait qu'il y aura un témoignage par rapport à cette crise.  2 

Q. [11:48:33] Merci, Monsieur le témoin. Maintenant, pour la prochaine série de 3 

questions, je vais vous demander de nous parler des responsabilités que vous avez 4 

eues lorsque vous étiez à la mosquée.  5 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [11:48:46] Puisque c'est une question susceptible 6 

de révéler l'identité du témoin, je demanderai à Monsieur le Président que l'on passe 7 

à huis clos partiel. 8 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:48:53] Très bien, huis clos 9 

partiel. 10 

(Passage en audience à huis clos partiel à 11 h 49) 11 

M. LE GREFFIER (interprétation) : [11:49:13] Nous sommes à huis clos partiel, 12 

Monsieur le Président. 13 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [11:49:17] Merci. 14 

Q. [11:49:20] Au paragraphe 39 de votre déclaration, vous décrivez (Expurgé) 15 

(Expurgé) 16 

(Expurgé) pourriez-vous nous donner  17 

une évaluation du nombre de civils musulmans qu'il y avait en tant que personnes 18 

déplacées à l'intérieur du... à l'intérieur ?  19 

R. [11:49:46] En ce temps, il y avait deux sites : il y avait le site mosquée centrale et le 20 

site Nasseradine (phon.) de la mosquée Ali Babolo. Donc, quand on nous a déportés 21 

tous de Mbaïki à Bangui, logés à... Au niveau de la mosquée centrale, (Expurgé) 22 

(Expurgé) 23 

(Expurgé) 24 

(Expurgé) 25 

(Expurgé) 26 

(Expurgé) 27 

(Expurgé) 28 
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(Expurgé) 1 

(Expurgé) 2 

(Expurgé) 3 

(Expurgé) 4 

(Expurgé) 5 

(Expurgé) 6 

(Expurgé) 7 

(Expurgé) 8 

(Expurgé) 9 

(Expurgé) 10 

(Expurgé) 11 

(Expurgé) 12 

(Expurgé) 13 

(Expurgé) HCR et les doléances pour aller... pour aller mettre des... des tentes au  14 

niveau de la mosquée... mosquée Ali Babolo. Parce que les gens étaient à découvert, 15 

il n'y avait pas de tente. Et (Expurgé) provoquée par le HCR qu'il  16 

y a eu des tentes au niveau de la mosquée Ali Babolo. Voilà à peu près. 17 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:53:03] Merci beaucoup, 18 

Monsieur le témoin, de ces informations. 19 

Q. [11:53:08] Mais, est-ce que vous savez, (Expurgé) 20 

(Expurgé) 21 

(Expurgé), est-ce que vous avez une idée approximative du nombre de personnes  22 

déplacées à l'interne ? Y avait-il... Je sais que vous ne pouvez pas nous donner de 23 

chiffre exact, mais un chiffre approximatif, s'il vous plaît, si vous le savez.  24 

R. [11:53:39] Au niveau de la mosquée centrale, il y avait un millier de personnes, 25 

parce qu'il n'y avait même pas de place. La mosquée centrale est vaste, mais à 26 

l'intérieur, il y avait des gens. Dehors, derrière le... la clôture de la mosquée, il y avait 27 

des gens qui ont étalé leurs nattes, qui ont étalé les bâches, qui sont là. De même la 28 
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mosquée Ali Babolo, pour attendre la distribution des produits.  1 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:54:24] Merci. Poursuivez, je 2 

vous prie. 3 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [11:54:28] 4 

Q. [11:54:28] Merci de nous avoir donné ces détails, Monsieur le témoin. 5 

(Expurgé),  6 

vous souvenez-vous combien de musulmans (Expurgé) ?  7 

R. [11:54:44] Ça, je sais pas comment donner ce chiffre-là, parce que s'il faut faire le... 8 

la... la somme des... des... des gens au niveau... Ça, c'est... c'est... c'est dépassé. C'est... 9 

c'est... c'est le stress. C'est que... que... que... Qu'est-ce que je pourrais avancer ? Parce 10 

que là, déjà... Même, il y a des gens, c'est... c'était une occasion, c'était une 11 

opportunité pour certaines personnes qui ne sont pas des déplacées, mais de 12 

regagner le... le... le groupe. Même... même sur place à Bangui, rien que nous qui 13 

sommes venus de l'arrière-pays, il y avait des gens de Bangui aussi qui... qui 14 

fuyaient les représailles et ils nous ont rejoints. Donc, il y avait un monde fou. Ça, je 15 

ne peux pas définir tout, (Expurgé) 16 

(Expurgé) 17 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:55:52] Nous comprenons 18 

tout à fait que l'on ne peut pas obtenir de chiffre précis. 19 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [11:55:56] Merci, Monsieur le témoin. 20 

Q. [11:55:57] Vous avez également décrit dans le même paragraphe (Expurgé) 21 

(Expurgé) 22 

(Expurgé) 23 

R. [11:56:10] L'aide venait de... de la part des humanitaires. Il y a DIRRC qui nous 24 

amenait des produits : des... des farines, des riz, sucre et autres produits (Expurgé) 25 

(Expurgé) pour... pour la survissement de tout le monde. 26 

Q. [11:56:45] (Expurgé) 27 

pourriez-vous nous dire s'il y avait suffisamment d'aide pour toutes les personnes 28 
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déplacées ?  1 

R. [11:56:57] (Expurgé) Parce  2 

qu'il y avait des enfants, des personnes du troisième âge. Donc, à chaque fois, il y 3 

avait des... des produits qui venaient de part et d'autres : DIRRC, IOM, HCR, Mercy 4 

Corps. Donc, toutes ces entités de... des humanitaires nous apportaient des aides. 5 

Q. [11:57:39] Merci, Monsieur le témoin. 6 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [11:57:40] Monsieur le Président, nous pouvons 7 

passer maintenant en audience publique. 8 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:57:44] Audience publique. 9 

Et j'imagine que vous allez terminer bientôt. 10 

(Passage en audience publique à 11 h 58) 11 

M. LE GREFFIER (interprétation) : [11:58:09] Nous sommes de retour en audience 12 

publique, Monsieur le Président. 13 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [11:58:11] 14 

Q. [11:58:11] Monsieur le témoin, j'ai une dernière question pour vous, aujourd'hui. 15 

Vous avez décrit avoir dû fuir votre demeure, votre communauté à Mbaïki et que 16 

ceci a eu un impact sur vous. Je voudrais vous demander de décrire aux juges de la 17 

Chambre quel a été cet impact sur vous, sur votre famille et sur votre communauté ?  18 

R. [11:58:36] Bon, quand j'étais à Mbaïki, {ICR : (Expurgé) 19 

(Expurgé) 20 

(Expurgé)} qu'on a tous les  21 

produits et je me sentais {ICR : (Expurgé)}. J'ai même laissé ma maison à Mbaïki  22 

{ICR : (Expurgé)}. Et quand  23 

cette crise a émaillé le pays, ça a eu des impacts sur moi, avec ma famille. Et ça m'a 24 

poussé jusqu'à une dimension, le fait de trop réfléchir avec tout ce que j'ai perdu, tout ce 25 

que j'ai investi pour ne bénéficier de rien. Ça a joué sur moi : {ICR : (Expurgé) 26 

(Expurgé) 27 

(Expurgé) 28 
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(Expurgé)}. Voilà la suite, voilà l'impact. Tout ce que cette crise  1 

malheureuse m'a réservé avec ma famille et les autres. Voilà ce que je pouvais 2 

avancer.  3 

Q. [12:00:15] Merci, Monsieur le témoin. Pourriez-vous nous décrire quel a été 4 

l'impact que cela a eu sur la communauté musulmane à Mbaïki ? 5 

R. [12:00:31] En tout cas, l'impact a fait qu'aujourd'hui, beaucoup de nos frères 6 

musulmans qu'on vivait ensemble à Mbaïki ne sont plus de ce monde à cause de 7 

cette crise. Parce que les gens... les gens sont habitués dans la forêt, mais d'un seul 8 

trait, les données ont changé et quand les gens sont partis au Tchad, beaucoup ont 9 

perdu la vie parce qu'ils pouvaient plus, ils pouvaient pas résister à la température 10 

dans... Ils sont... ils sont habitués dans la Lobaye, dans la forêt par rapport au Tchad. 11 

Donc, je peux pas compter le nombre d'impacts qui a joué sur... sur la communauté 12 

musulmane. Parce que le fait de se déplacer à cause de cette crise, beaucoup ont 13 

perdu la vie. Si je résiste, c'est parce que, beh, je remercie Dieu, parce que dans la 14 

réflexion, beaucoup ont perdu la vie. Ça, il faut le dire l'impact qui a joué.  15 

Q. [12:01:57] Monsieur le témoin, je n'ai plus de question à vous poser aujourd'hui. Je 16 

voudrais vous remercier vivement de nous avoir accordé votre temps. Je vous 17 

remercie de votre patience et je vous remercie d'avoir répondu à toutes mes 18 

questions. 19 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [12:02:10] J'aimerais également remercier la 20 

Chambre et les interprètes. 21 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:02:12] Je vous remercie. 22 

J'aimerais savoir si la représentante des victimes a des questions ? Madame... Maître 23 

Massidda ? 24 

Mme MASSIDDA (interprétation) : [12:02:18] Oui, juste deux ou trois questions de 25 

suivi. Merci, Monsieur le Président.  26 

QUESTIONS DES REPRÉSENTANTS LÉGAUX DES VICTIMES 27 

PAR Mme MASSIDDA : [12:02:24] Bonjour, Monsieur le témoin. Je m'appelle Paolina 28 
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Massidda et je représente dans cette procédure certaines victimes qui participent au 1 

procès. 2 

Q. [12:02:37] Je souhaite vous poser quelques questions de suivi par rapport à ce que 3 

Mme la Procureur vous a demandé. 4 

Soyez indulgent avec moi, Monsieur le témoin, parce que je vais vous poser des 5 

questions qui vont vous sembler évidentes. Mais, nous, nous n'étions pas aux... à 6 

l'endroit des événements. Donc, je vous demande de m'aider à mieux comprendre. 7 

Merci. 8 

Alors, au paragraphe 24, pour les besoins du compte-rendu, dans votre déclaration 9 

de témoin, vous avez indiqué... — vous étiez à l'époque... Je vous situe dans le 10 

temps. Je vous parle du moment où {ICR : (Expurgé)} lors  11 

de l'attaque à Bangui du 5 décembre 2013 —... et là, vous dites dans votre déclaration 12 

de témoin que vous avez réussi à éviter tous les problèmes parce que {ICR : 13 

(Expurgé)}. Est-ce que vous pouvez me dire à quel type de problèmes  14 

vous référez-vous ? 15 

R. [12:04:09] {ICR : (Expurgé) 16 

(Expurgé) 17 

(Expurgé) 18 

(Expurgé)}, le 5, les Balaka ont fait irruption.  19 

{ICR : (Expurgé)}, ça a été son choix. Moi également, c'est mon choix d'embrasser 20 

l'islam. Tellement que la tension était tendue, il s'est prononcé et, pour l'éviter, il 21 

fallait le libérer. Parce que si on savait qu'il abrite chez lui un musulman, mais lui 22 

aussi, il va encaisser. Comme moi, j'étais de passage, c'était un séjour que j'étais chez 23 

lui, donc il fallait le libérer et chercher à rentrer. Avec mes risques, c'est comme ça 24 

que j'étais parti de chez lui. 25 

Q. [12:05:36] Oui, Monsieur le témoin, je vous rappelle que nous sommes en 26 

audience publique. Et je souhaiterais rester en audience publique et c'est pour cette 27 

raison que je vous avais posé une question très précise. Vous avez répondu sur un 28 
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autre point qui n'était pas ma question. Ma question était : vous dites que vous étiez 1 

là-bas et que c'est pour ça que vous avez évité tout problème. Alors quel était le 2 

problème à Bangui pour un musulman, le 5 décembre 2013 ?  3 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:06:14] Cela a déjà été 4 

abordé par le Procureur. Passez à la question suivante.  5 

Mme MASSIDDA (interprétation) : [12:06:22] D'accord, Monsieur le Président.  6 

Q. [12:06:23] Je vais passer à une autre question.  7 

Monsieur le témoin, je vous demande des... des précisions. Donc, je vous serais 8 

reconnaissante de bien écouter quelle est ma question. Vous avez déjà répondu sur 9 

l'étendue de ce qui s'est passé. Donc, je suis vraiment intéressée à des questions 10 

spécifiques. Merci. 11 

Au paragraphe 25 de votre déclaration de témoin, vous indiquez que, pendant votre 12 

séjour à Bangui, vous allez continuer à entendre votre famille qui était à Mbaïki.  13 

Et vous dites que votre famille vous a informé des tensions grandissantes entre 14 

chrétiens et musulmans à Mbaïki.  15 

Est-ce que vous pouvez nous donner quelques détails de ce que votre famille vous a 16 

relaté sur ces tensions grandissantes ? 17 

R. [12:07:40] La tension grandissante que ma famille m'a informé par rapport à mon 18 

séjour à Bangui, que, nous, musulmans, nous sommes menacés par rapport au passé 19 

des Séléka dans la Lobaye. Donc maintenant, la tension est grandissante après le 20 

départ des Séléka.  21 

Q. [12:08:11] Merci. 22 

R. [12:08:14] D'où nécessité... Voilà. 23 

Q. [12:08:17] Je suis désolée, je vous ai coupé la parole. Allez-y. 24 

R. [12:08:21] J'ai dit d'où nécessité de rejoindre ma famille dans le cas où s'il s'agit de 25 

payer, on paie ensemble. 26 

Merci. 27 

Q. [12:08:35] Merci. Et toujours au paragraphe 26, vous indiquez qu'il y avait des 28 
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tensions entre chrétiens et musulmans à Pétévo et que vous avez décidé de quitter en 1 

raison — je cite — « de l'hostilité envers les musulmans ».  2 

Est-ce que... Pouvez-vous nous donner des exemples de comment cette hostilité se 3 

manifestait ? 4 

R. [12:09:17] {ICR : (Expurgé)}, Mme le maire du 6e arrondissement qui gère  5 

que... qui gère ce quartier de Pétévo a provoqué une réunion entre musulmans et 6 

chrétiens afin de trouver des palliatifs.  7 

Pendant {ICR : (Expurgé) 8 

(Expurgé)} ensemble avec l'imam. Et quand cette réunion a été provoquée,  9 

{ICR : (Expurgé)} pour la circonstance croyant sur place là-bas trouver des solutions 10 

qui pouvaient arranger. Ce n'était plus le cas. Quand les groupes de jeunes ont su 11 

qu'il y avait des musulmans dans cette réunion — comme l'imam, il est de Pétévo, 12 

moi {ICR : (Expurgé) 13 

(Expurgé) 14 

(Expurgé)}, ils ont commencé à manifester jusqu'à même lyncher l'imam et voilà la 15 

raison pour laquelle, aujourd'hui, l'imam a quitté, il a regagné le Tchad.  16 

Q. [12:11:16] Ma dernière question...  17 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:11:18] Maître Massidda, 18 

c'est exactement ce qui a déjà été dit au paragraphe 26. Il s'agit d'un témoin règle 68-19 

3, donc, posez des questions qui ont trait, précisément, à des questions relatives aux 20 

victimes. C'est pas la peine de répéter, sinon, il va falloir passer par toute la 21 

procédure. 22 

Mme MASSIDDA (interprétation) : [12:11:42] Merci de votre orientation. Le problème, 23 

c'est que je ne peux pas véritablement contrôler. Ma question était très précise. 24 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:11:50] Oui, oui, mais la 25 

réponse a également été précise et correspondait tout à fait à ce qui figure déjà au 26 

paragraphe 26 et qui a été dit par le témoin. 27 

Mme MASSIDDA : [12:11:56] 28 
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Q. [12:11:56] Monsieur le témoin, ma dernière question. 1 

Vous avez indiqué ce matin que vous avez dû tout laisser derrière avant de... 2 

d'embarquer sur un camion qui quittait Mbaïki pour Bangui. Vous avez dit que vous 3 

avez abandonné tous vos effets. Est-ce que, depuis les événements, avez-vous pu 4 

rentrer à Mbaïki ? 5 

R. [12:12:25] Bon, après les événements, je suis de passage, mais dire que, aller 6 

encore chez moi, là où je me trouvais, aucunement pas, parce que quand je suis 7 

revenu et... ma détermination de... d'affronter les humanitaires a fait de moi une 8 

responsabilité. J'ai été m'informer par les humanitaires et je partais même en mission 9 

dans l'arrière-pays. Donc, je suis de passage, et non aller rester chez moi. Donc, j'étais 10 

chez moi de passage, mais dire que, aller chez moi, je ne peux même pas... je peux... 11 

je peux pas me contenir, parce que tout ce que j'ai... j'ai perdu, c'est... ça vaut plus la 12 

peine de... d'aller encore voir les traces. 13 

Q. [12:13:21] Merci, Monsieur le témoin, je vous remercie vraiment. 14 

Mme MASSIDDA (interprétation) : [12:13:25] Merci, Monsieur le Président.  15 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:13:29] Merci, Maître 16 

Massidda.  17 

Monsieur Suzuki, vous avez la parole.  18 

Me DIMITRI (interprétation) : [12:13:37] Excusez-moi, mais j'ai oublié d'indiquer que 19 

M. Jean-Michel... s'est rallié à nous. 20 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:13:51] Je l'avais vu. Oui, 21 

non, mais je l'avais vu. Je l'avais vu et je vois que maintenant le nom de M. Jean-22 

Michel Kola figure au compte rendu d'audience. 23 

M. Suzuki. 24 

M. SUZUKI (interprétation) : [12:14:02] Est-ce que nous pourrions peut-être faire la 25 

pause un peu plus tôt ? Bon, je peux tout à fait commencer avec un certain nombre 26 

de thèmes, mais est-ce que nous pourrions prendre la pause plus tôt ?  27 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:14:10] Oui, oui. Dites-nous, 28 
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informez-nous juste du moment où vous voulez faire cette pause.  1 

M. SUZUKI (interprétation) : [12:14:16] D'accord. Est-ce que vous pouvez m'accorder 2 

juste une... un petit instant pour que je m'installe ?  3 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:14:29] Entre-temps, 4 

j'aimerais poser une question au témoin. 5 

Q. [12:14:34] Monsieur le témoin, voilà une question de la part du juge Président. 6 

D'après ce que je comprends de ce que vous avez dit, vous avez tout perdu à 7 

l'époque et ce que vous avez perdu est toujours perdu. Est-ce que je vous ai bien 8 

compris ? 9 

R. [12:14:52] Bon, j'ai tout perdu. Ça... je sais pas qu'est-ce que... quel commentaire je 10 

peux le faire. Ce... ce que j'ai perdu, je l'ai déjà perdu et je sais pas qui va me le 11 

restituer. 12 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:15:12] Merci.  13 

Maître Suzuki.  14 

M. SUZUKI (interprétation) : [12:15:22] Merci, Monsieur le Président. 15 

QUESTIONS DE LA DÉFENSE 16 

PAR M. SUZUKI (interprétation) : [12:15:24] Bonjour à vous, Monsieur le témoin. 17 

Q. [12:15:32] Est-ce que vous m'entendez, Monsieur le témoin ?  18 

R. [12:15:34] Je vous écoute.  19 

Q. [12:15:37] Bonjour. Nous nous sommes rencontrés un peu plus tôt cette semaine. 20 

Je vais me présenter à nouveau. Je m'appelle Gyo Suzuki et je vais vous poser 21 

quelques questions au nom de M. Yekatom, aujourd'hui. Je ne pense pas que je vais 22 

être très, très long. Je vous demande par avance d'être patient et j'espère que nous 23 

pourrons en terminer assez rapidement. Est-ce que cela est clair pour vous ?  24 

R. [12:16:05] Je suis à votre disposition.  25 

Q. [12:16:10] Merci, Monsieur le témoin. Alors, je vais commencer par PK 5. 26 

Dans votre déclaration de témoin, vous faites référence à un colonel Ismaël et au 27 

général Chafar qui étaient des Séléka à PK 5. Et je vais vous montrer un document, 28 
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Monsieur le témoin. 1 

M. SUZUKI (interprétation) : [12:16:36] Monsieur le greffier d'audience, est-ce que 2 

vous pourriez afficher l'onglet 6 de la Défense, CAR-OTP-0... 2087-9033, à la page 3 

9035. 4 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:16:58] Et à quel onglet se 5 

trouve-t-il ?  6 

M. SUZUKI (interprétation) : [12:17:02] Excusez-moi, il s'agit de l'onglet 6 de la liste 7 

de la Défense.  8 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:17:08] Merci.  9 

M. SUZUKI (interprétation) : [12:17:11] Monsieur le greffier, est-ce que vous pourriez 10 

donc agrandir le coin droit, s'il vous plaît ?  11 

(L'huissière d'audience s'exécute) 12 

Voilà, c'est parfait. 13 

Q. [12:17:22] Monsieur le témoin, est-ce que vous êtes en mesure de confirmer que 14 

ces deux personnes, nous voyons leurs noms ici... Donc, lorsque vous dites le général 15 

Chafar, vous faites référence au général Daoud Achaffi ? Est-ce que cela est exact ? 16 

Est-ce qu'il s'agit bien de son nom complet, le général Daoud Achaffi ?  17 

R. [12:17:52] Moi, je le connaissais de... de... de ce nom, général Chafar. 18 

Q. [12:18:02] Merci, Monsieur le témoin. Et le colonel Ismaël, est-ce qu'il s'agit du 19 

colonel Ismaël Said dont nous voyons le nom sur cet organigramme également ? Si 20 

vous le savez, bien sûr.  21 

R. [12:18:18] Le colonel Ismaël. 22 

Q. [12:18:26] Et le général Chafar est-il exact qu'il était responsable de la coordination 23 

des armes des Séléka ?  24 

R. [12:18:39] Oui, c'est lui qui coordonnait au niveau de... de KM 5.  25 

Q. [12:18:53] Merci. Et il est exact, également, qu'il distribuait les armes aux... aux... 26 

aux groupes d'autodéfense à PK... au PK 5 ? 27 

R. [12:19:10] Ma position, la fois dernière quand ils ont su que {ICR : (Expurgé) 28 
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(Expurgé) 1 

(Expurgé) 2 

(Expurgé)} alors que c'était pas le cas ; ils avaient déjà une idée  3 

derrière la tête, et moi, par peur, parce que je... je... je me retrouve dans un milieu où 4 

tout le monde a des armes, et quand ils m'ont fait cette proposition, O.K, {ICR : 5 

(Expurgé)}, ils étaient là. Mais par après, quand le produit est venu en surnombre et 6 

qu'on aille stocker ça au niveau de la mosquée Ali Babolo, c'est à ce moment, 7 

maintenant, qu'ils nous ont réservé une surprise. Quand ils sont venus, c'était pour 8 

venir récupérer, et avec des menaces, nous, on était obligés de se retirer et ils en ont 9 

profité pour récupérer tous les produits en stock. 10 

Voilà à peu près.  11 

Q. [12:20:47] Excusez-moi, Monsieur le témoin. Peut-être que ma question n'était pas 12 

claire. Donc, je fais abstraction de votre expérience avec le général Chafar et les 13 

produits et la distribution des produits. En fait, ce que je voulais savoir, si vous 14 

saviez ce que le général Chafar distribuait des armes aux groupes d'autodéfense à... 15 

au PK 5 ? Est-ce que c'est quelque chose que vous savez, que vous saviez, que vous 16 

avez entendu lorsque vous étiez au PK 5 ? 17 

R. [12:21:20] Ce que j'ai pas vu, ce que j'ai pas vécu, je peux pas le dire, parce que ma 18 

position, c'était {ICR : (Expurgé)}, mais comme ils... ils avaient... ils avaient un 19 

schéma tracé, arrêté derrière la tête.  20 

Ils {ICR : (Expurgé)} et, par après, c'était maintenant pour venir récupérer tous les 21 

stocks des produits. Donc le reste, ça me concerne pas parce que je suis pas habitué 22 

dans... dans ce système.  23 

Q. [12:22:11] Et lorsque vous étiez au PK 5, Monsieur le témoin, est-ce que vous avez 24 

entendu parler d'un groupe d'autodéfense armé qui s'appelait Texas ? 25 

R. [12:22:27] Ce... ce sobriquet de... de Texas, je n'ai aucune idée là-dessus, mais les 26 

gens avaient... avaient des armes. Parce qu'ils se sont constitués en auto-défense, ils 27 

avaient des armes, donc moi, je suis pas dans leur milieu pour en savoir plus.  28 
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Q. [12:22:56] Merci, Monsieur le témoin. Alors, je vais maintenant changer de thème. 1 

Dans votre déclaration de témoin, vous parlez du meurtre du maire de Boboa. Il 2 

s'appelait Adamou Dewa. Hier, la Chambre a entendu un témoignage du préfet... du 3 

préfet de la Lobaye, Alexandre Kouroupé-Awo, et il a dit qu'il avait entendu de la 4 

part de Youssoufa Nana que le maire de Boboa avait été tué par des gens qui étaient 5 

venus du PK 25 à Boda. Est-ce que c'est quelque chose que vous êtes en mesure de 6 

confirmer ?  7 

R. [12:23:47] Oui. Le maire... le maire défunt Dewa, ça, {ICR : (Expurgé)  8 

(Expurgé)} lui aussi, {ICR : (Expurgé) 9 

(Expurgé)} et on échangeait avec lui quand il venait. Et quand on était dans cette 10 

situation de stress, il {ICR : (Expurgé)} 11 

qui va m'apprendre sa disparition tragique que les éléments sont venus à 3 heures 12 

du matin le récupérer, ligoter, et c'était devant la mosquée de Boboa qu'il a été abattu 13 

avec ses deux garçons.  14 

Et son jeune frère, Youssoufa Nana, s'est retiré dans la forêt avec sa famille. C'est par 15 

après, maintenant, que Dieu leur a fait grâce pour regagner Bangui. J'en sais quelque 16 

chose.  17 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:25:11] Monsieur le témoin, 18 

est-ce que vous vous souvenez si M. Youssoufa vous a dit qui avaient été les auteurs 19 

de ce crime ? 20 

R. [12:25:23] Bon, il y a un commanditaire qui est un serviteur de Dieu, un pasteur de 21 

l'église apostolique, c'est ce qu'il m'avait balancé comme information. D'autres... 22 

d'autres éléments sont venus de la Lesse, commune de la Lesse et à 25 kilomètres de 23 

Boda aussi. 24 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:26:01] Merci. 25 

M. SUZUKI (interprétation) : [12:26:05] Merci, Monsieur le Président. 26 

Q. [12:26:10] Donc, pour que tout soit clair, Monsieur le témoin, les éléments ou les 27 

personnes qui ont participé à cette attaque ne venaient pas de Mbaïki, ils sont venus 28 
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de Lesse, de Boda, de cette zone-là, c'est cela ?  1 

R. [12:26:27] Oui, tous ces éléments, comme je disais tantôt, la Lobaye a été envahi 2 

par les Anti-balaka. Et les Anti-balaka ont un chef suprême sur eux, répartis dans 3 

différents secteurs.  4 

Donc, c'est comme ça que ceux-là... Parce que vous pouvez rentrer depuis Pissa, 5 

vous ressortez, vous rentrez dans la Lesse, vous ressortez vers Boboa, Dangala et 6 

ainsi de suite. Euh... Ndanga... Ndanga. Donc, vous rentrez vers Pissa, vous sortez à 7 

Ndanga, de Ndanga vous revenez à Boboa.  8 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:27:23]  9 

Q. [12:27:23] Monsieur le témoin, vous avez dit qu'ils n'étaient pas de Mbaïki, mais 10 

moi, j'ai le paragraphe 36 de votre déclaration, je l'ai devant moi. Et là, vous dites... 11 

voici ce que vous avez dit : « Les Anti-balaka qui ont tué le maire étaient dirigés par 12 

Massako Louis, un pasteur de l'église apostolique. Les autres Anti-balaka de Mbaïki 13 

qui ont pris part à l'attaque étaient Melvy Mokonzi, Cyril Nzokpian, Nestor Démou, 14 

Étienne Guéréko et Firmin Dopani. Dopani est celui qui a tiré sur le maire. » Donc, 15 

j'ai l'impression que vous aviez des informations très précises au sujet des auteurs de 16 

ce crime. Voilà, je vous en ai donné lecture, je vous ai donné lecture de votre 17 

déclaration préalable. Est-ce que c'est... Est-ce que vous vous en souvenez, 18 

maintenant ? 19 

R. [12:28:31] Oui, je me souviens, il y a deux cas : il y a le cas du maire Adamou 20 

Dewa de Boboa et, le second cas, c'est le cas du deuxième adjoint au maire de Mbaïki 21 

qui a succombé entre les mains des Anti-balaka dont vous citez les noms ici. Parce 22 

que le cas du deuxième adjoint au maire, c'est à Mbaïki. Mais le cas du maire 23 

Adamou Dewa, c'est diligenté par un pasteur de l'église apostolique au niveau de 24 

Boboa. 25 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:29:14] Je vous remercie. Je 26 

vous remercie, Monsieur le témoin. 27 

Maître Suzuki. 28 
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M. SUZUKI (interprétation) : [12:29:24] Merci, Monsieur le Président. Est-ce que je 1 

pourrais consulter le conseil ? 2 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:29:40] Oui, bien sûr. Bien 3 

sûr. 4 

(Discussion au sein de l'équipe de la Défense)  5 

M. SUZUKI (interprétation) : [12:30:32] Monsieur le Président... En fait, avec votre 6 

permission, Monsieur le Président. 7 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:30:37] Oui, bien 8 

évidemment, je pose toujours cette question. Est-ce que nous avons réellement 9 

besoin d'une pause déjeuner raccourcie ? Ce que nous avons maintenant, c'est que 10 

nous avons une pause déjeuner non raccourcie jusqu'à 14 heures et nous allons 11 

ensuite poursuivre pendant une heure et 45 minutes dans l'après-midi. Donc, il nous 12 

faut faire preuve de souplesse afin de faire en sorte que tout fonctionne. 13 

M. SUZUKI (interprétation) : [12:31:13] Cela serait peut-être plus prudent, Monsieur 14 

le Président, si la pause déjeuner pouvait être raccourcie.  15 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:31:17] Très bien. Alors, 16 

nous pourrions peut-être faire une pause jusqu'à 14 h 15. Cela veut... ou plutôt 17 

13 h 45. 18 

Mme L'HUISSIÈRE : [12:31:28] Veuillez vous lever. 19 

(L'audience est suspendue à 12 h 31)  20 

(L'audience est reprise en public à 13 h 46)  21 

Mme L'HUISSIÈRE : [13:46:20] Veuillez vous lever.  22 

Veuillez vous asseoir. 23 

(Le témoin est présent dans la salle de vidéoconférence) 24 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [13:46:38] Bonjour de nouveau. 25 

Maître Suzuki, c'est à vous, vous avez la parole. 26 

M. SUZUKI (interprétation) : [13:46:45] Merci, Monsieur le Président. 27 

Q. [13:46:48] Bonjour, Monsieur le témoin. 28 
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R. [13:46:50] Bonjour.  1 

Q. [13:46:54] Monsieur le témoin, je souhaiterais très brièvement parler des 2 

personnes que vous avez nommées comme étant les personnes ayant été impliquées 3 

dans l'attaque contre le maire de Boboa. Donc, je crois comprendre que vous avez 4 

reçu votre information... Mais je crois que nous devrions passer à huis clos partiel 5 

avant cela, Monsieur le Président.  6 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [13:47:24] Très bien. Passons à 7 

huis clos partiel. 8 

(Passage en audience à huis clos partiel à 13 h 47) 9 

M. LE GREFFIER (interprétation) : [13:47:40] Nous sommes de retour en audience... 10 

Plutôt, nous sommes à huis clos partiel, Monsieur le Président. 11 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [13:47:43] Merci, Monsieur le 12 

greffier d'audience. 13 

M. SUZUKI (interprétation) : [13:47:46] Donc, je crois savoir que vous avez obtenu 14 

votre information relative à cet incident de (Expurgé) et j'ai un document ici de 15 

(Expurgé). Et je voudrais simplement vous poser quelques questions.  16 

Alors, dans ce document, M. (Expurgé) dit que Firmin Dopani est une personne de 17 

M'Poko, de la commune de Lesse. Est-ce que c'est quelque chose que vous pouvez 18 

confirmer ?  19 

R. [13:48:18] C'est bien cela. 20 

M. SUZUKI (interprétation) : [13:48:22] Pour le compte rendu d'audience, Monsieur 21 

le Président, il s'agit du document CAR-OTP-2056-0031.  22 

Q. [13:48:50] Merci, Monsieur le témoin. 23 

Donc, dans ce même document, (Expurgé) dit que Cyril Nzokpian est le frère de  24 

Pastor Louis Massako qui réside à Boboa. Est-ce que vous pouvez confirmer cela 25 

également ?  26 

R. [13:49:09] C'est les habitants de Boboa. 27 

Q. [13:49:15] Merci, Monsieur le témoin. Dans le même document, (Expurgé) 28 
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dit qu'Étienne Guereko était le chef des Anti-balaka à Ndanga. Pouvez-vous nous le 1 

confirmer également ? 2 

R. [13:49:34] Ndanga, c'est à proximité de Boboa. 3 

Q. [13:49:44] Je suis désolée, Monsieur le témoin. Ma question n'était pas claire. C'est 4 

Guereko qui était le chef des Anti-balaka... Étienne Guereko donc était le chef des 5 

Anti-balaka à Ndangba ? Est-ce que c'est exact ?  6 

R. [13:50:04] Ndanga. J'ai dit Ndanga, c'est à proximité de Boboa. Donc, dans 7 

différents points, différents secteurs, il y avait des... des responsables des Anti-8 

balaka. 9 

Q. [13:50:25] Merci. Encore une fois, dans le même document, Nestor demande après 10 

(Expurgé)… était un Anti-balaka à Boboa. Pouvez-vous le confirmer  11 

également, s'il vous plaît ?  12 

R. [13:50:40] Il est de Boboa. 13 

Q. [13:50:47] Le dernier nom, Monsieur le témoin, c'est Evy Mékonzi. (Expurgé) a dit 14 

qu'il était un adjoint des Anti-balaka de Boda, pouvez-vous nous le confirmer ? 15 

R. [13:51:03] Effectivement. 16 

Q. [13:51:10] Merci, Monsieur le témoin. 17 

M. SUZUKI (interprétation) : [13:51:14] Monsieur le greffier d'audience, pourriez-18 

vous, je vous prie, afficher le document qui se trouve à l'intercalaire 8, CAR-OTP-19 

0255... pardon — 2055-1968 et je demanderais que l'on affiche la page 1973, s'il vous 20 

plaît. 21 

(L'huissière d'audience s'exécute) 22 

Pourriez-vous, je vous prie, zoomer l'école un petit peu plus bas ?  23 

(L'huissière d'audience s'exécute) 24 

Oui, voilà. Merci. 25 

Q. [13:51:52] Monsieur le témoin, cet article portant sur le meurtre du maire de 26 

Boboa — je vais vous donner lecture d'une ligne — l'on y dit :« Les villageois ont 27 

relaté aux journalistes que les meurtriers du maire sont partis par la route en 28 

ICC-01/14-01/18-T-183-Red2-FRA WT 02-12-2022 55/82 T
En application des directives de la Chambre de première instance V, ICC-01/14-01/18-631 en date du 26 août 2020, la version publique expurgée de la transcription
est enregistrée dans l’affaire.



Procès — Témoin CAR-OTP-P-1823 (Audience à huis clos partiel) ICC-01/14-01/18 

02/12/2022  Page 56 

direction nord-ouest. » Alors, tout d'abord, la direction nord-ouest de Boboa, est-ce 1 

que c'est bien Boda ?Est-ce que c'est en direction de Boda ? Pouvez-vous nous le... 2 

nous le confirmer ?  3 

R. [13:52:29] Non, oui, c'est ça. C'est en direction de la Lesse. Parce que d'autres sont 4 

venus de la Lesse, d'autres sont venus de Boda. 5 

Q. [13:52:49] Et lorsque l'on passe Lesse, on arrive à Boda, c'est exact ?  6 

R. [13:52:55] En allant à Boda, vous arrivez à Ndanga. Ndanga, c'est le croisement. 7 

De Ndanga, vous allez à Boda. De Ndanga, vous allez à la Lesse. 8 

Q. [13:53:12] Merci, Monsieur le témoin.  9 

M. SUZUKI (interprétation) : [13:53:16] Monsieur le greffier d'audience, pourriez-10 

vous, je vous prie, afficher la page suivante ? C'est le quatrième paragraphe qui nous 11 

intéresse, à partir du bas. 12 

(L'huissière d'audience s'exécute) 13 

Merci. 14 

Q. [13:53:32] Monsieur le témoin, je vais décrire ce que dit le journaliste. Alors, il 15 

décrit qu'un groupe — je vais recommencer :« Ils ont entendu qu'un groupe des 16 

Anti-balaka menés par un homme qui s'appelle Firmin avait traversé le barrage 17 

routier et s'était vanté d'avoir tué... s'était vanté des meurtres (se reprend l'interprète). 18 

Il leur a montré des photos et des vidéos de l'attaque qui avait été filmée sur un 19 

téléphone portable. » Est-ce que c'est quelque chose dont vous avez connaissance, 20 

Monsieur ? 21 

R. [13:54:27] Ça, je n'ai aucune connaissance de... de... de... de ce point. Tout ce qui 22 

m'a été rapporté par (Expurgé) 23 

c'est tout ce qu'il m'a relaté par rapport à l'assassinat. Mais le reste, je n'ai  24 

aucune idée.  25 

Q. [13:55:00] Pas de soucis, Monsieur le témoin, merci de votre aide. Je vais 26 

maintenant changer de sujet. 27 

M. SUZUKI (interprétation) : [13:55:10] Et Monsieur le Président, je crois que nous 28 
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pouvons passer en audience publique. 1 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [13:55:15] Audience publique, 2 

s'il vous plaît. 3 

(Passage en audience publique à 13 h 55) 4 

M. LE GREFFIER (interprétation) : [13:55:24] Nous sommes de retour en audience 5 

publique, Monsieur le Président.  6 

M. SUZUKI (interprétation) : [13:55:34] Merci, Monsieur le greffier d'audience. 7 

Q. [13:55:37] Monsieur le témoin, aujourd'hui vous avez fait référence à un incident 8 

dans lequel l'imam de Pétévo a fait l'objet d'une attaque au cours d'une réunion de 9 

réconciliation par les jeunes locaux. C'est exact de dire, n'est-ce pas, qu'il avait été 10 

hospitalisé par la suite... à la suite de cette attaque ? Pouvez-vous nous le confirmer ? 11 

R. [13:56:00] Après cet événement, après cette attaque, chacun a pris sa direction. 12 

Donc, le fait d'être hospitalisé, je n'ai aucune information sur ça.  13 

Q. [13:56:18] (Début de l'intervention non interprété) Pourriez-vous confirmer s'il a été 14 

frappé à la tête avec une roche au cours de cet incident ?  15 

R. [13:56:30] Oui, parce qu'ils ont... ils ont lapidé des cailloux et c'est à travers ces... 16 

ces lances de cailloux qu'il a eu une blessure à la tête. Les gens tentaient même de le 17 

récupérer, mais il a été épargné.  18 

Q. [13:56:56] Merci, Monsieur le témoin.  19 

Dans votre déclaration antérieure, au paragraphe 26, vous avez dit — je cite en 20 

français : « (Intervention en français) À ce moment-là, j'ai décidé de quitter les lieux en 21 

raison de l'hostilité envers les musulmans. » 22 

(Interprétation) Donc, peut-on dire, Monsieur le témoin, qu'après cet incident, vous 23 

avez quitté Bangui immédiatement après ? Ou bien, était-ce un jour, deux jours 24 

après cet incident ? Est-ce que c'est exact ?  25 

R. [13:57:31] Bon, après cet incident, c'est pas le même jour que j'ai... j'ai quitté 26 

Bangui. Donc, j'étais en train d'observer comment quitter et c'est quelques jours 27 

après que j'ai quitté Bangui.  28 
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Q. [13:57:50] Merci, Monsieur le témoin.  1 

Donc, quelques jours plus tard, moins d'une semaine plus tard. C'est exact... Est-ce 2 

juste de dire cela ? Est-ce correct de dire cela ? Donc moins d'une semaine après 3 

l'attaque, vous avez quitté Mbaïki ?  4 

R. [13:58:11] J'ai dit après l'attaque, j'observais. Donc, j'ai quitté chez mon frère parce 5 

que je l'ai... j'évitais pour que lui aussi il soit victime de quelque chose {ICR : 6 

(Expurgé)}. Donc, j'étais quelque part avant de reprendre le... le chemin de retour à 7 

Mbaïki.  8 

Q. [13:58:44] Merci, je comprends tout à fait, Monsieur le témoin, que vous aviez 9 

senti le besoin de quitter rapidement les lieux pour vous assurer qu'il ne soit pas en 10 

danger. Mais est-il juste de dire qu'il s'agit de quelques jours ? C'est une question de 11 

jours, c'est moins d'une semaine ? Est-ce que vous vous souvenez de cela ?  12 

R. [13:59:07] Après quelques jours après... quelques jours. Bon, ça... dans ce temps-là, 13 

on était dans une situation de... de stress. Donc, quelques jours après, j'ai... j'ai pris 14 

le... le retour.  15 

Q. [13:59:32] Je comprends tout à fait, Monsieur le témoin.  16 

M. SUZUKI (interprétation) : [13:59:37] Monsieur le greffier d'audience, pourriez-17 

vous, je vous prie, afficher le document qui se trouve à l'intercalaire 5. Pour le 18 

compte rendu d'audience, il s'agit de CAR-OTP-... plutôt CAR-D29-0016-0097 (se 19 

reprend l'interprète), et pourriez-vous, je vous prie, afficher le document... la 20 

page 0099. C'est tout... c'est en bas de la page.  21 

(L'huissière d'audience s'exécute) 22 

Q. [14:00:16] Je vais vous donner lecture de quelque chose qui a été posté sur 23 

Facebook.  24 

(Intervention en français) « Les jeunes du quartier Pétévo ont battu l'imam de la 25 

mosquée de Pétévo. » 26 

M. SUZUKI (interprétation) : [14:00:27] Monsieur le greffier d'audience, pourriez-27 

vous, je vous prie, nous montrer la page précédente, s'il vous plaît ? Donc, la 28 
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deuxième... enfin, le deuxième... la deuxième inscription à partir du bas de 1 

nouveau ? 2 

Q. [14:00:40] Monsieur le témoin, cette inscription du 30 décembre 2013, je vais le lire 3 

en français : (Intervention en français) « Une tentative de réconciliation entre chrétiens 4 

et musulmans vient de tourner au drame dans le 6e arrondissement, plus 5 

précisément, à Pétévo. »  6 

L'INTERPRÈTE ANGLAIS-FRANÇAIS : [14:01:00] Note de l'interprète : 13 décembre 7 

2013. 8 

M. SUZUKI (interprétation) : [14:01:06] 9 

Q. [14:01:06] Donc, ma question est de savoir, Monsieur le témoin, tout d'abord, vous 10 

êtes d'accord pour dire qu'il s'agit du même incident dont vous avez fait référence ? 11 

Incident lors duquel l'imam de Pétévo a été attaqué ? 12 

R. [14:01:25] Oui, j'étais pour cette réconciliation. Quand le maire a provoqué cette 13 

rencontre, j'étais obligé de... d'assister parce que, pour nous, on pensait que ça va 14 

aboutir à une réconciliation vraie, mais ça a tourné en mal. Et c'est à ce moment que 15 

quand j'ai vu l'imam attaqué, dans la discrétion, je suis parti.  16 

Q. [14:02:08] Merci, Monsieur le témoin. 17 

Et donc, cette date du 13 décembre 2013, est-ce que cette date rafraîchit votre 18 

mémoire quant à la date à laquelle l'incident ait eu lieu ?  19 

R. [14:02:30] Je pense que... Nous sommes en 2022, depuis 2013 et avec tout ce que 20 

nous avons traversé, me rafraîchir la mémoire, c'est un peu difficile. Parce que c'est 21 

quelque chose que moi, j'ai... j'ai passé un coup d'éponge, je pensais pas qu'on devait 22 

en arriver là. Mais comme la justice reste à la loi, aujourd'hui j'ai décidé de... de 23 

déposer, de jouer le rôle de témoin et de victime. Merci. 24 

Q. [14:03:30] Bien sûr, Monsieur le témoin.  25 

Si vous dites avoir quitté Bangui quelques jours après cet incident, est-il exact de dire 26 

que, par exemple, vous avez passé le nouvel an vous étiez à Bangui pour les fêtes du 27 

Nouvel An, est-ce que je... j'ai bien compris ?  28 
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R. [14:04:03] Le nouvel an ? Qui pouvait même passer le nouvel an avec cette 1 

situation ? C'est pas ce qui est sorti de moi. Le nouvel an, je pouvais pas résister à 2 

Bangui, parce que là, il fallait partir rejoindre ma petite famille. Même s'il s'agissait 3 

de mourir, je mourais ensemble avec ma petite famille. 4 

M. SUZUKI (interprétation) : [14:04:34] Monsieur le Président, permettez-moi de 5 

consulter mon collègue. 6 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [14:04:38] Très bien. 7 

(Discussion au sein de l'équipe de la Défense)  8 

M. SUZUKI (interprétation) : [14:05:13] Merci, Monsieur le Président. 9 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [14:05:16] Poursuivez, je vous 10 

prie. 11 

M. SUZUKI (interprétation) : [14:05:20]  12 

Q. [14:05:34] Vous avez déclaré, Monsieur le témoin, et vous avez d'ailleurs décrit 13 

aujourd'hui que vous êtes allé à Bangui à bord d'un camion. Et vous avez dit que l'on 14 

vous a arrêté à une barricade à PK 9, à la hauteur de PK 9, et je vais maintenant vous 15 

montrer des images, Monsieur le témoin. 16 

M. SUZUKI (interprétation) : [14:05:46] Donc, Monsieur le greffier d'audience, 17 

pourriez-vous afficher, je vous prie, l'intercalaire 3, CAR-D39-0003-0032 à 0033, s'il 18 

vous plaît.  19 

(L'huissière d'audience s'exécute)  20 

Q. [14:06:12] Monsieur le témoin, voyez-vous cela devant vous ? C'est une image 21 

satellitaire de Bangui.  22 

Monsieur le témoin, est-ce que l'image est affichée devant vous ou est-ce que ce 23 

n'était peut-être pas clair ? 24 

R. [14:06:51] Je pense que, moi, comme je l'ai dit tantôt, {ICR : (Expurgé) 25 

(Expurgé) 26 

(Expurgé)}.  27 

Q. [14:07:08] Bien sûr, Monsieur le témoin, toutes mes excuses. Je vous demande 28 
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pardon, je n'ai pas été très sensible. 1 

Je vais peut-être vous montrer une image qui est un peu plus agrandie. 2 

M. SUZUKI (interprétation) : [14:07:34] Monsieur le greffier d'audience, pourriez-3 

vous, je vous prie, afficher la page 0038 ?  4 

(L'huissière d'audience s'exécute)  5 

M. LE GREFFIER (interprétation) : [14:07:51] Maître, le document se termine 6 

par 0034... (l'interprète se reprend) par 0032 et c'est ce que j'ai. 7 

M. SUZUKI (interprétation) : [14:08:10] En fait, c'est la page qui se trouve là. En 8 

réalité, l'on peut y lire « Diapositive 7 ». C'est probablement la même image. Merci. 9 

Je suis désolé de cela. 10 

Q. [14:08:25] Monsieur le témoin, est-ce que vous voyez, en haut à gauche que l'on y 11 

voit une indication, pont PK 9, avant la rivière ? Est-ce que vous voyez cela avant la 12 

rivière M'Poko ? Mais si vous ne voyez pas cela, ce n'est pas un problème. 13 

R. [14:08:45] C'est difficile.  14 

Q. [14:08:49] Oui, certainement, Monsieur le témoin, désolé.  15 

S'agissant de la barricade à laquelle l'on vous a arrêté, à PK 9, est-il exact que cette 16 

barricade se trouvait à un endroit avant que vous traversiez la rivière, donc juste 17 

devant la rivière. C'est là où la barricade se trouvait, n'est-ce pas, s'agissant du PK9 ? 18 

C'est exact ?  19 

R. [14:09:23] Oui, je... C'est ça que je suis en train de faire un effort quand même pour 20 

mieux voir. 21 

C'est après.  22 

(Discussion au sein de l'équipe de la Défense)  23 

M. SUZUKI (interprétation) : [14:10:12] Pourriez-vous enlever l'image, s'il vous plaît, 24 

Monsieur le greffier d'audience ? Merci. 25 

Q. [14:10:19] Donc, pour la... pour quelques instants, Monsieur le témoin, nous allons 26 

laisser de côté cette image, mais j'aimerais vous demander si vous pouvez confirmer 27 

que la barrière PK 9 se trouvait avant que vous ne traversiez la rivière ? Donc, cette 28 
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barricade se trouvait avant de traverser la rivière ?  1 

R. [14:10:42] La barrière, c'est avant de traverser le pont. 2 

Q. [14:10:52] Monsieur le témoin.  3 

M. SUZUKI (interprétation) : [14:11:02] J'aimerais demander que l'on affiche, une 4 

vidéo OTP-... intercalaire 2, CAR-OTP-2055-1915. Et, je vais demander au confrère de 5 

l'Accusation d'arrêter l'image à 1 min 45 s, s'il vous plaît.  6 

L'INTERPRÈTE ANGLAIS-FRANÇAIS : [14:11:48] Message de la cabine anglaise : 7 

avez-vous besoin de l'interprétation pour cet extrait ? 8 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [14:11:52] Avez-vous besoin de 9 

l'interprétation pour cet extrait, Maître Suzuki ? 10 

M. SUZUKI (interprétation) : [14:12:00] Non.  11 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [14:12:04] Très bien.  12 

(Diffusion de la vidéo — arrêt sur image)  13 

M. SUZUKI (interprétation) : [14:12:11]  14 

Q. [14:12:11] Je vois que vous devriez être en mesure de voir cette image. 15 

Bien, Monsieur le témoin, vous avez parlé des Anti-balaka à Mbaïki.  16 

(Intervention non interprétée) 17 

(Intervention en français) « des choses ». 18 

(Intervention non interprétée) 19 

R. [14:12:26] Oui, je vois.  20 

Q. [14:12:30] Vous avez dit les gens attachaient des choses autour de leur cou, autour 21 

de leurs bras, et vous avez également dit...  22 

R. [14:12:36] Effectivement, c'est ce que j'avais...  23 

Q. [14:12:44] Merci. Et vous avez également dit que les Anti-balaka à la barricade 24 

portaient également des grigris. Pourriez-vous confirmer si les grigris que vous 25 

voyez à l'image devant vous, que c'est le genre de choses que portaient les Anti-26 

balaka à la barrière PK 9. 27 

R. [14:13:11] Les gens attachaient des... des... Bon, ils ont attaché des... des... des effets 28 
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sur... sur le cou, autour du cou, sur les bras. Chacun avait son accoutrement. Parce 1 

qu'il y a même certains qui... qui voilaient... qui... qui ont couvert leurs... leurs... leurs 2 

yeux, leur figure pour ne pas être identifiés. Mais d'autres cependant... d'autres se 3 

laissaient le visage à découvert.  4 

Q. [14:14:09] Merci, Monsieur le témoin.  5 

Je répète que si vous n'arrivez pas à voir l'image qui se trouve devant vous, ce n'est 6 

pas du tout un problème, mais si vous arrivez à voir l'image, eh bien, vous verrez 7 

que ces individus portent quelque chose autour de leur cou. Alors, tout d'abord, est-8 

ce que vous arrivez à voir l'image devant vous ?  9 

R. [14:14:41] Oui, c'est ce que je disais tout à l'heure, quand je vous ai dit que les gens 10 

attachaient des trucs... des... des... bon, je ne sais pas si c'est leurs grigris, autour du... 11 

du cou, des bras. C'est ce que j'avais dit. 12 

Q. [14:15:00] Très bien. Merci et simplement pour être tout à fait clair, les Anti-balaka 13 

à la barrière PK 9 portaient ces grigris tout comme ceux que vous voyez devant 14 

vous ; est-ce exact ?  15 

R. [14:15:20] C'était toute une... une équipe. Ils sont organisés. Donc, c'est le même 16 

accoutrement que les... les gens adoptaient. Donc, en ce... en ce temps-là, on voulait 17 

un... on voulait même pas en savoir plus. Nous, c'était tout simplement de... de se 18 

retirer de... de... de ce pétrin. 19 

Q. [14:16:03] Merci, Monsieur le témoin. 20 

Il y a une chose que je voudrais préciser sur base de votre témoignage, ce matin.  21 

Si j'ai bien compris, lorsque vous étiez à cette barrière, barricade, vous étiez très 22 

stressé, vous ne vouliez pas être reconnu, vous vous êtes détourné. Vous nous avez 23 

dit à... au moment où vous avez été arrêté, à la barricade PK 9, et si j'ai bien compris, 24 

vous aviez appris, compris que c'était M. Yekatom qui était à la tête de ces éléments-25 

là et vous avez vu certains de ces éléments qui fouillaient le véhicule. Est-il exact de 26 

dire que vous n'avez pas vu M. Yekatom en personne ? 27 

R. [14:17:16] Vous pouvez revenir encore sur votre... votre question ? 28 
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Q. [14:17:27] Oui, bien sûr. Je m'excuse, j'ai été très long. Donc, je comprends qu'à la 1 

barricade du PK9, vous avez vu des éléments et, pour vous, c'étaient les hommes... 2 

les éléments de M. Yekatom. Est-il exact de dire que, ce jour-là, vous n'y avez pas vu 3 

M. Yekatom lui-même ? 4 

R. [14:17:58] Il est... il était omniprésent. C'est lui le chef, le... le chef d'équipe. Il était 5 

omniprésent. C'est lui qui donne... c'est lui qui donnait des instructions.  6 

(Discussion au sein de l'équipe de la Défense)  7 

La base principale, la base principale, c'est PK 9. Donc, lui-même, en personne, il 8 

était là et il donnait des instructions. Et il était à cheval. Donc, il est là, il se déplace, 9 

parce que c'est le... le... le chef.  10 

Q. [14:18:56] Oui, je comprends que c'était sa base, mais si on met ça de côté, de 11 

manière très précise, quand vous, vous avez été arrêté à la barricade PK 9, est-ce que, 12 

vous, vous avez vu M. Yekatom en personne, ce jour-là ? 13 

R. [14:19:15] Madame, je répète, lui-même, en personne, il était là. Comment j'ai su ? 14 

Parce que moi, je le connaissais pas, mais le fait de dire : « Voilà le chef. »  15 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [14:19:45] Le témoin a 16 

répondu, maintenant, passons à autre chose. Avançons.  17 

M. SUZUKI (interprétation) : [14:19:55] 18 

Q. [14:19:55] Est-ce que M. Yekatom portait des grigris, ce jour-là, Monsieur le 19 

témoin ?  20 

Je vois qu'il n'y a pas de retranscription vers le français.  21 

Je répète...  22 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [14:20:35] Il faut attendre, 23 

c'était le micro de l'interprète qui n'avait pas été branché. Ça peut arriver, pas de 24 

problème. 25 

Poursuivez, poursuivez. 26 

M. SUZUKI (interprétation) : [14:20:50] Pas de problème, Monsieur le Président. 27 

Q. [14:20:58] Monsieur le témoin, je répète ma question.  28 
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Quand vous avez vu M. Yekatom, ce jour-là, à la barricade, portait-il des grigris 1 

autour du cou ?  2 

R. [14:21:15] Lui, il... ça... il était dans son accoutrement pas avec... avec les grigris.  3 

C'étaient ses éléments, mais pas lui. Je ne sais pas si c'est sous les habits, moi je... 4 

Bon, l'état que je me trouvais, c'est pas chercher à comprendre ou c'est comment ou 5 

bien il a porté des grigris. 6 

Q. [14:21:52] Oui, très bien. C'est tout à fait compréhensible. Et mon ami en a parlé ce 7 

matin, je vais pas m'y attarder, mais quand on pense aux autres barricades 8 

auxquelles vous avez été arrêté, est-ce que vous pouvez nous confirmer que vous 9 

avez aussi dû vous arrêter à Sékia, une barricade des Anti-balaka, ce même jour ? 10 

R. [14:22:25] C'est un mouvement... un mouvement perpétuel, quand vous arrivez 11 

à... à une barrière. Bon, ils vous contrôlent, mais puisque déjà, le... le point principal, 12 

c'est géré par le chef, il a déjà géré ça ici avant qu'on arrive dans d'autres barrières. 13 

Donc, les autres barrières, c'est les formalités.  14 

Q. [14:22:59] Oui, je comprends très bien, Monsieur le témoin. Mais de manière bien 15 

précise, est-ce que vous vous souvenez vous être... vous être arrêté à la barrière ou 16 

barricade de Sékia ? 17 

R. [14:23:15] Aucunement pas. Parce que si je disais qu'au niveau de PK 9, c'est déjà 18 

géré, donc, les autres, c'est... c'est une formalité, il suffit seulement de remettre un 19 

peu de... un peu d'argent pour le café et vous continuez.  20 

Q. [14:23:40] Oui, bien sûr, Monsieur le témoin.  21 

M. SUZUKI (interprétation) : [14:23:42] Une dernière question sur ce sujet que je 22 

devrais aborder en audience à huis clos partiel, Monsieur le Président, si vous le 23 

permettez. 24 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [14:23:54] Très bien. Passons à 25 

huis clos partiel.  26 

(Passage en audience à huis clos partiel à 14 h 24) 27 

M. LE GREFFIER (interprétation) : [14:24:09] Nous sommes à huis clos partiel, 28 
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Monsieur le Président.  1 

M. SUZUKI (interprétation) : [14:24:15] Merci, Monsieur le greffier. 2 

Q. [14:24:22] Monsieur le témoin, ce camion dans lequel vous avez voyagé jusqu'à 3 

Mbaïki, vous vous souvenez combien de personnes étaient à bord entre Mbaïki et 4 

Bangui ? 5 

R. [14:24:35] À ce temps-là, il y avait vraiment un souci de transport. Et comme vous 6 

vous approchez à un véhicule, c'est un nombre... un effectif pléthorique qui 7 

s'approche pour le déplacement parce que c'était un moment de turbulence.  8 

Q. [14:25:05] Merci.  9 

Et vous connaissiez d'autres personnes qui étaient dans le camion ou vous ne 10 

connaissiez personne d'autre ? 11 

R. [14:25:18] Je suis de Mbaïki. Donc, des gens... des gens avec qui on a voyagé, on se 12 

connaît. D'autres prenaient une autre... une autre destination, mais ceux de Mbaïki, 13 

quelques-uns de Mbaïki, on se connaît avec eux. 14 

Q. [14:25:46] Monsieur le témoin, vous pouvez nous donner des noms de personnes 15 

qui étaient avec vous dans ce camion ?  16 

R. [14:26:01] Madame, la question que vous me posez... en tout cas, à ce... à ce... à ce 17 

temps-là, je ne sais pas qu'est-ce que je peux avancer, parce que c'est... c'est un 18 

moment de... de... de... de... de stress.  19 

Donc l'essentiel, c'est d'arriver à destination.  20 

Q. [14:26:29] Oui, bien... bien évidemment, Monsieur le témoin. Je vais passer à autre 21 

chose.  22 

M. SUZUKI (interprétation) : [14:26:36] Et je crois qu'on peut repasser en audience 23 

publique. 24 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [14:26:41] Audience publique, 25 

je vous prie. 26 

(Passage en audience publique à 14 h 26)  27 

M. LE GREFFIER (interprétation) : [14:26:56] Nous sommes en audience publique, 28 
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Monsieur le Président. 1 

M. SUZUKI (interprétation) : [14:27:04] Merci beaucoup, Monsieur le greffier.  2 

Q. [14:27:09] Monsieur le témoin, au paragraphe 32 de votre déclaration — et je vais 3 

vous citer en français : (intervention en français) « Quand je suis arrivé à Mbaïki, la 4 

situation était stressante. Les chrétiens insultaient les musulmans, ils disaient qu'ils 5 

ne voulaient pas de musulmans dans le secteur. »  6 

(Interprétation) Ma question, Monsieur le témoin, est la suivante : est-ce que c'est 7 

quelque chose que vous avez constaté dès que vous êtes arrivé à Mbaïki ? Dès que 8 

vous êtes revenu à Mbaïki, vous avez constaté cette situation-là ?  9 

R. [14:28:03] C'est ce qui planait. Déjà, il y a une situation de méfiance. L'ambiance 10 

qui existait entre chrétiens et musulmans n'existait plus, et surtout que, nous, qui 11 

avons embrassé l'islam, on nous... on nous traitait de traîtres. Donc, notre situation 12 

était vraiment déplorable. Voilà, c'est par rapport à cette... cette position, cette 13 

tension, on est obligés de... de... de quitter Mbaïki et jusqu'alors, je vous dis, je n'ai 14 

plus envie de... de repartir sur Mbaïki malgré tout ce que j'ai perdu là-bas.  15 

Q. [14:28:58] Oui, je vous comprends, Monsieur le témoin. Et dans le même 16 

paragraphe, vous nous dites — et je vous cite en français : (intervention en français) 17 

« Les Anti-balaka avaient commencé à menacer des musulmans, mais n'avaient pas 18 

encore décidé de ce qu'ils feraient d'eux. Ils disaient aux musulmans de quitter le 19 

secteur. » 20 

(Interprétation) Ma question, Monsieur le témoin, est la suivante encore une fois : est-21 

ce que c'est quelque chose que vous avez constaté dès que vous êtes arrivé à 22 

Mbaïki ? Vous avez pris conscience que c'était en train de se passer alors que vous 23 

veniez à peine d'arriver à Mbaïki ? 24 

R. [14:29:46] Comme je disais tantôt, il y avait déjà cette situation de méfiance qui 25 

planait. Donc, nous ne sommes plus acceptés dans le milieu, c'est ce qu'ils nous 26 

disaient. On n'a plus besoin des musulmans à Mbaïki. Et là, on est déjà avertis, il 27 

fallait prendre des dispositions. Et c'est fait.  28 
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Q. [14:30:29] Et au paragraphe 33 de votre déclaration, vous nous dites que les 1 

musulmans qui venaient des villages environnants avaient pris la fuite pour se 2 

réfugier à Mbaïki et ils essayaient de voir comment quitter Mbaïki.  3 

Encore une fois, est-ce que c'est quelque chose que vous avez appris dès que vous 4 

êtes arrivé à Mbaïki ? C'est à ce moment-là que vous avez vu que les musulmans des 5 

secteurs voisins étaient déjà en train de chercher un moyen de quitter la ville ? 6 

R. [14:31:12] Quand je suis... je suis rentré sur Mbaïki, dans l'intention de... de 7 

reprendre {ICR : (Expurgé)}, croyant qu'on... on ne devait pas en arriver là… Comme 8 

la situation s'est empirée, alors, ceux qui étaient dans les... les villages environnants, 9 

vu la tension, c'était obligé de nous retrouver à Mbaïki afin de trouver une porte de 10 

sortie.  11 

Et c'est ce qui a été arrêté, et nous voilà aujourd'hui des déplacés internes.  12 

Q. [14:32:33] Merci, Monsieur le témoin. Mais de manière un peu plus précise, en 13 

fait, vous nous dites que les musulmans étaient en train de chercher comment quitter 14 

Mbaïki. 15 

Alors, vous avez appris ça dès que vous êtes arrivés à Mbaïki ? Donc, quand vous 16 

êtes revenus à Mbaïki, les musulmans déplacés qui y étaient étaient déjà à la 17 

recherche d'un moyen de quitter Mbaïki ; c'est exact ce que je dis là ?  18 

R. [14:33:09] C'est exact.  19 

Q. [14:33:24] Merci, Monsieur le témoin.  20 

R. [14:33:28] Merci, Madame.  21 

Q. [14:33:40] Monsieur le témoin, au paragraphe 19 de votre déclaration — et je vais 22 

vous citer en français : (intervention en français) « Quelques personnes du coin dont 23 

les musulmans tchadiens installés et établis à Mbaïki depuis longtemps les ont 24 

rejoints ou ont collaboré avec eux. » (Interprétation) Ces Tchadiens qui ont collaboré 25 

ou qui ont rejoint les Séléka à Mbaïki, est-ce que parmi eux, on retrouve ces 26 

commerçants, ces hommes d'affaire, tous ces commerçants de Mbaïki qui... qui 27 

avaient forte influence ? 28 
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R. [14:34:33] Pour votre information, les Tchadiens qui ont collaboré avec les Séléka 1 

sont bien identifiés et, de nos jours, ils ne peuvent plus retourner à Mbaïki. Et pour le 2 

moment, à l'heure actuelle, où on est ensemble avec vous, ceux qui n'ont pas 3 

collaboré avec les Séléka, ils sont en train de repartir sur Mbaïki. Mais ceux qui ont 4 

collaboré avec les Séléka, ça, on ne peut plus les accepter là-bas maintenant. 5 

Q. [14:35:22] Merci, Monsieur le témoin. Merci pour cette information.  6 

Est-ce que le nom Mahamat Issaka, qui a aussi un surnom, Max, est-ce que c'est 7 

quelqu'un que vous connaissez, Monsieur le témoin ? 8 

R. [14:35:40] Je connais M. Mahamat Issaka. C'est un opérateur économique de... de 9 

la ville avec le sobriquet Max. 10 

Q. [14:35:54] Est-ce que c'est une des personnes qui a coopéré avec les Séléka et qui, 11 

dès lors, ne peut plus revenir à Mbaïki parce qu'il a collaboré ? 12 

R. [14:36:15] Je pense que je donnerai l'exemple de Mahamat Issaka, du sobriquet 13 

Max, aujourd'hui, il arrive à Mbaïki, il échange avec les gens, mais ceux qui ont 14 

collaboré avec les Séléka, je vous dis, ils ne peuvent plus mettre pied à Mbaïki, 15 

maintenant. C'est clair. Parce que les gens gardent un mauvais souvenir de... de... de 16 

leur côté. Parce qu'ils sont nés là-bas, ils ont investi là-bas, mais ils ont collaboré avec 17 

les Séléka, donc, ils peuvent plus mettre pied à Mbaïki. 18 

Q. [14:37:] Et qu'en est-il de Mahamat Siki Fateh, alias Débat ? Est-ce que c'est aussi 19 

quelqu'un qui aurait collaboré avec les Séléka et dès lors ne peut pas retourner à 20 

Mbaïki ? 21 

R. [14:37:29] Ce... ce monsieur Débat qui a collaboré avec les Séléka, ça, je veux pas 22 

tergiverser. Ce monsieur ne peut plus mettre pied à Mbaïki parce que sa... sa... sa 23 

maison était mise à sac et même vendue. Donc, voilà les informations.  24 

Q. [14:38:06] Et Monsieur le témoin, est-ce que vous pourriez nous dire avec 25 

précision ce que ce Débat aurait fait avec les Séléka, vous avez des informations à ce 26 

sujet-là ?  27 

R. [14:38:25] Même... même moi qui ai embrassé l'islam, il m'a inquiété. 28 
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M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [14:38:45] Je crois que cela était 1 

suffisamment clair, je ne pense pas que vous obtiendrez des informations plus 2 

précises. 3 

M. SUZUKI (interprétation) : [14:38:50] Si vous me le permettez, j'aimerais bien poser 4 

une question de plus. 5 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [14:38:58] Oui, si vous le 6 

souhaitez, vous pouvez. Essayez, mais on verra bien. 7 

M. SUZUKI (interprétation) : [14:39:04] Très bien, merci beaucoup.  8 

Q. [14:39:07] Monsieur le témoin, est-ce que vous avez des informations plus 9 

précises, plus concrètes. Qu'a-t-il fait concrètement justement avec les Séléka ? 10 

R. [14:39:18] Bon, il était à... il était en leur compagnie, mais leur déplacement, les 11 

exactions commises, je... je suis pas présent. Mais ce que j'ai vu de mes propres yeux, 12 

ils se promenaient avec les armes. Même moi qui vous parle, moi qui ai embrassé 13 

l'islam, j'étais inquiété. Disons, il m'a inquiété. Voilà la précision. 14 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [14:40:02] Oui, en effet, il y a 15 

eu des informations complémentaires. 16 

M. SUZUKI (interprétation) : [14:40:07] Merci, Monsieur le Président. 17 

Q. [14:40:08] Et merci à vous, Monsieur le témoin, pour cette réponse. 18 

Et qu'en est-il d'une personne qui porte le nom d'Amousamil (phon.) Abdel Salam 19 

qui est le président des jeunes musulmans ? Est-ce que c'est également une personne 20 

qui aurait collaboré avec la Séléka à Mbaïki et qui, pour ces raisons-là, ne peut plus 21 

revenir à Mbaïki ; est-ce exact ?  22 

R. [14:40:50] Pour celui-là, je n'ai aucune information parce qu'on était distancés. 23 

Quand les Séléka sont arrivés, {ICR : (Expurgé)}. Donc, j'étais pas sur place à  24 

Mbaïki, {ICR : (Expurgé)}. Ceux dont j'ai des  25 

informations, comme Max, comme Débat, je le dis. Pour l'autre, je n'ai aucune 26 

information.  27 

Q. [14:41:40] Un dernier nom que je vous soumets, Monsieur le témoin. Olmozame 28 
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Mana, est-ce que c'est quelqu'un qui a collaboré avec la Séléka à Mbaïki ? 1 

R. [14:41:53] Prononcez bien.  2 

Q. [14:42:03] (Début de l'intervention non interprété) Olmozame Mana ? 3 

R. [14:42:14] Ah ! Mana. Mana n'a pas collaboré avec les Séléka. D'ailleurs, il était 4 

même inquiété par les Séléka parce qu'il menait ses petites activités, il avait de 5 

l'argent.  6 

Q. [14:42:41] Merci, Monsieur le témoin. Et juste pour être sûr d'avoir bien compris, 7 

quand vous dites qu'ils ne peuvent pas revenir à Mbaïki, tous ces collaborateurs, 8 

c'est parce que la population locale de Mbaïki les considère comme des 9 

collaborateurs de la Séléka ; c'est exact, n'est-ce pas ?  10 

R. [14:43:05] Je... Je disais tantôt dans... dans ma déclaration : ceux qui ont collaboré 11 

avec les Séléka sont bien connus et ils ne peuvent plus repartir à Mbaïki — excepté 12 

ceux qui n'ont pas collaboré avec les Séléka, de nos jours, ils sont repartis à Mbaïki, 13 

tel que Max. Et puis, voilà.  14 

Q. [14:43:54] Et donc, quand vous nous dites en français (intervention en français) 15 

« Ceux qui ont collaboré avec les Séléka sont bien connus. », (interprétation) est-ce 16 

que vous voulez dire que ceux qui ont collaboré avec la Séléka sont bien connus de 17 

la population locale à Mbaïki ; c'est... c'est bien ça ?  18 

R. [14:44:16] C'est exact.  19 

Q. [14:44:28] Merci, Monsieur le témoin. 20 

M. SUZUKI (interprétation) : [14:44:30] Pour les deux ou trois prochaines questions, 21 

j'aimerais passer en audience à huis clos partiel. 22 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [14:44:35] Bien, passons en 23 

audience à huis clos partiel, je vous prie. 24 

(Passage en audience à huis clos partiel à 14 h 44) 25 

M. LE GREFFIER (interprétation) : [14:44:50] Nous sommes en audience à huis clos 26 

partiel, Monsieur le Président. 27 

M. SUZUKI (interprétation) : [14:44:57] Merci, Monsieur le greffier. 28 
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Pouvez-vous nous afficher (Expurgé) 1 

(Expurgé) 2 

(L'huissière d'audience s'exécute) 3 

Q. [14:45:32] Monsieur le témoin, je ne vais pas vous demander de regarder cela, 4 

mais je vais placer les noms en contexte. C'est un rapport émanant d'une ONG et il 5 

semblerait que les auteurs de ce rapport aient interviewé des personnes de Bangui, 6 

Boda, Mbaïki. Et puis il y a certains noms, (Expurgé) 7 

(Expurgé) 8 

(Expurgé) 9 

(Expurgé) 10 

(Expurgé) 11 

(Expurgé) 12 

(Expurgé) 13 

Q. [14:46:53] Merci, Monsieur le témoin.  14 

M. SUZUKI (interprétation) : [14:46:57] Monsieur le greffier, pourriez-vous, je vous 15 

prie, afficher la page 0438 ? 16 

(L'huissière d'audience s'exécute) 17 

Merci. 18 

Un peu plus bas, s'il vous plaît. 19 

Le prochain paragraphe, très bien, merci.  20 

(L'huissière d'audience s'exécute) 21 

Q. [14:47:16] Monsieur le témoin, je vais vous donner lecture d'une partie de ce 22 

rapport. On peut y lire : « […] une étude de 2014 sur la cohésion sociale des réfugiés 23 

de la République centrafricaine ont noté des perceptions négatives tenues par 24 

principalement les communautés chrétiennes en République centrafricaine à 25 

l'encontre des Tchadiens musulmans et des Centrafricains. Et ces perceptions 26 

négatives, probablement, affecteraient leur retour. »  27 

Donc, j'aimerais vous poser la question suivante : d'une certaine mesure, cela 28 
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corrobore ce que vous nous avez dit concernant la situation à Mbaïki, à savoir que 1 

les musulmans tchadiens n'étaient pas en mesure de retourner, certains musulmans 2 

tchadiens n'étaient pas en mesure de revenir en raison des perceptions négatives 3 

tenues par la communauté locale. Seriez-vous d'accord avec cette affirmation ? 4 

R. [14:48:44] Dire que le retour des ressortissants tchadiens à Mbaïki, ça concerne pas 5 

tout le monde… Parce que si je vous... si je disais tantôt, il y a des noms qui ont été 6 

cités, ceux qui ont... ceux qui ont collaboré avec les Séléka sont déjà des tâches noires 7 

qui ne sont plus acceptables à Mbaïki. Mais ceux qui n'ont pas collaboré avec la 8 

Séléka, de nos jours, ils sont à Mbaïki présentement. Donc, dire que tout... c'est pas 9 

tous les ressortissants tchadiens. Ceux qui ont collaboré avec les Séléka, ils ont déjà 10 

des étiquettes, ils ne peuvent plus repartir là-bas. Voilà la précision. 11 

Q. [14:49:42] Merci beaucoup de cette précision, Monsieur le témoin. 12 

M. SUZUKI (interprétation) : [14:49:46] Donc, Monsieur le greffier d'audience, 13 

pourriez-vous, je vous prie, afficher la page 0472. 14 

(L'huissière d'audience s'exécute) 15 

Q. [14:50:35] Je vous remercie et je vais vous lire la note de bas de page. L'entretien 16 

avec une identité religieuse référant aux jeunes d'une entité religieuse opposante 17 

comme étant en train... comme pouvant changer de manière interchangeable entre 18 

les groupes d'autodéfense locale et les Séléka de niveau national ou des forces anti-19 

balaka, et en réalité, certains entretiens ne semblaient pas faire beaucoup... une 20 

grande distinction entre les Séléka et les Anti-balaka et des groupes d'autodéfense 21 

religieuse.  22 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [14:51:24] J'ai déjà vu et 23 

entendu des phrases moins compliquées. Donc, je vous prie d'essayer de formuler 24 

une question, s'il vous plaît. 25 

M. SUZUKI (interprétation) : [14:51:40] 26 

Q. [14:51:40] Monsieur le témoin, de façon générale et globale, serait-il juste de dire 27 

que, très souvent, les personnes ne faisaient pas de distinction entre les groupes 28 
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d'autodéfense chrétienne et des groupes de défense anti-balaka. Je vois que ma 1 

consœur s'est levée. 2 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [14:51:59] Oui, Monsieur le Président. Nous ne 3 

pouvons pas demander au témoin de parler sur ce qui se trouve dans l'esprit 4 

d'autres personnes. C'est que de se livrer à des conjectures, il ne peut parler que de 5 

sa propre... de ses propres informations. 6 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [14:52:13] Oui, en réalité, je 7 

suis d'accord avec vous, mais vous pouvez poser des questions que le témoin 8 

connaît, en fait. Je crois que vous devinez ce que je veux dire. 9 

M. SUZUKI (interprétation) : [14:52:32] Certainement. 10 

Q. [14:52:33] Dans le cadre des entretiens que vous avez eus avec les personnes, est-11 

ce que vous avez trouvé que les personnes faisaient référence aux Anti-balaka et aux 12 

groupes de défense chrétiens... d'autodéfense chrétienne de manière... sans 13 

distinction, que ces personnes ne faisaient pas réellement de distinction entre les 14 

éléments des Anti-balaka et des éléments de groupes de défense... autodéfense 15 

chrétienne ? 16 

R. [14:53:08] Je ne sais pas quelle réponse donner, parce que moi, en ce temps, ça... en 17 

ce temps-là, avec le stress, je ne pouvais pas faire de distinction : qui est qui ? Qui fait 18 

quoi ?  19 

Q. [14:53:28] Merci, Monsieur le témoin.  20 

J'en ai presque terminé et je vais passer à un autre sujet. Dans votre déclaration 21 

antérieure, vous avez parlé du meurtre de l'adjoint du maire de Mbaïki, Djido Salleh, 22 

et vous dites, au paragraphe 37, qu'il a été tué par un Anti-balaka mené par Kobo, 23 

par un nom appelé Panzmandoga. 24 

J'aurais donc une question pour vous. 25 

Prince Mondounga, c'est le petit-fils de Mme Malonga, l'ancienne conseillère du maire 26 

de Mbaïki ; est-ce exact ? 27 

R. [14:54:24] Oui, c'est exact.  28 
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Q. [14:54:32] Merci.  1 

M. SUZUKI (interprétation) : [14:54:33] Monsieur le greffier d'audience, pourriez-2 

vous, je vous prie, prendre l'intercalaire de la Défense n° 1 ? Et, il s'agit du document 3 

CAR-D29-0010-0012. Et il ne faut pas montrer ce document au public. 4 

(L'huissière d'audience s'exécute)  5 

Q. [14:55:07] Je vous promets que c'est la dernière image que je vais vous demander 6 

de regarder et si vous ne pouvez pas voir ce qui s'y trouve, dites-le-nous, s'il vous 7 

plaît. Ça n'est pas un problème. 8 

La personne qui porte une chemise blanche, est-ce que c'est Prince Mondoung ?  9 

R. [14:55:27] C'est bien lui.  10 

Q. [14:55:30] Merci, Monsieur le témoin. 11 

Monsieur le témoin, connaissez-vous une personne dénommée Raymond 12 

Gbongbandi ? 13 

R. [14:55:58] Raymond Mongbandi ?  14 

Q. [14:56:08] Oui, Monsieur le témoin, connaissez-vous cette personne ?  15 

R. [14:56:15] M. Mongbandi Raymond, c'est l'ancien maire de Mbaïki.  16 

Q. [14:56:27] Merci. Pendant que vous étiez à Mbaïki, pendant que les Séléka s'y 17 

trouvaient, vous souvenez-vous avoir eu des conversations avec Raymond 18 

Mongbandi ? Est-ce que vous avez eu des conversations avec lui ? Avez-vous eu des 19 

interactions avec lui ?  20 

R. [14:57:00] M. Mongbandi, c'est l'ancien maire de Mbaïki. Et quand la situation 21 

était détériorée, il n'y a aucun contact, parce que, moi, (Expurgé).  22 

Q. [14:57:32] Et s'agissant du président de la Jeunesse de Mbaïki, pourriez-vous nous 23 

dire qui était le président de la Jeunesse de Mbaïki pendant cette crise ?  24 

R. [14:57:49] Le président de la jeunesse de Mbaïki, je ne maîtrise pas son nom, parce 25 

que quand la crise, là, a démarré, moi, (Expurgé), croyant 26 

que ça devait quand même aboutir à une... à une... à une suite bien. Et puis, voilà 27 

que ça s'est détérioré jusqu'à ce que je rentre sur Bangui. Donc, j'évitais les contacts. 28 
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Q. [14:58:31] Merci, Monsieur le témoin. En réalité, je me suis rendu compte que j'ai 1 

oublié de vous poser une question, donc je vais revenir au sujet précédent. Alors, 2 

vous avez dit tout à l'heure que Djido Salleh avait été tué par un Anti-balaka mené 3 

par Kobo. Pourriez-vous confirmer qu'il s'agit bel et bien de Victor Kobo ? 4 

R. [14:58:56] Oui, c'est l'équipe où il y a Kobo, il y a Ndonga (phon.). Parce que, lui, il 5 

est de... il est... il est ressortissant tchadien. Il est né à Mbaïki. Et quand la crise qui a 6 

émaillé le pays, les gens ont cherché à rentrer. Et même lors de notre départ, il n'a 7 

pas voulu se déplacer. Il a préféré rester à Mbaïki. Et voilà, c'est ce qui lui a coûté.  8 

Q. [14:59:37] Et Victor Kobo, c'était un chef local à Mbaïki ? Est-ce exact ?  9 

R. [14:59:50] Kobo était... Kobo est dans le... le club des Mondonga et autre. Parce que 10 

c'est eux qui étaient vraiment, euh... — je ne sais pas comment dire —réticents. Ça, 11 

quand la situation a détérioré, il ne voulait pas voir les musulmans dans la localité.  12 

M. SUZUKI (interprétation) : [15:00:25] Monsieur le Président, me permettez-vous de 13 

consulter mes collègues pendant quelques instants ? 14 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [15:00:31] Certainement. 15 

(Discussion au sein de l'équipe de la Défense)  16 

Entre-temps, Maître Knoops, dites-nous si vous avez des questions pour ce témoin.  17 

Me KNOOPS (interprétation) : [15:01:10] Une seule question, Monsieur le Président. 18 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [15:01:12] Merci.  19 

M. SUZUKI (interprétation) : [15:01:18] Merci.  20 

Je crois, pour les deux dernières questions, nous allons devoir passer en audience à 21 

huis clos partiel, s'il vous plaît. 22 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [15:01:31] Très bien, huis clos 23 

partiel.  24 

M. LE GREFFIER (interprétation) : [15:01:35] Nous sommes en audience à huis clos 25 

partiel. 26 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [15:01:39] Bien, alors veuillez 27 

poursuivre, je vous prie. Nous sommes en audience à huis clos partiel. 28 
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M. SUZUKI (interprétation) : [15:01:45] 1 

Q. [15:01:45] Monsieur le témoin, l'information que vous avez obtenue concernant le 2 

meurtre de Djido Salleh, vous avez reçu cette information de (Expurgé). C'est ce 3 

que vous avez déclaré dans votre déclaration préalable. Pourriez-vous, je vous prie, 4 

confirmer que vous faites allusion à (Expurgé), également connu sous le nom de 5 

(Expurgé) ? 6 

R. [15:02:19] M. (Expurgé), on l'appelle (Expurgé) 7 

(Expurgé). Il était encore... parce que (Expurgé) 8 

(Expurgé). Quand nous... nous... nous, nous sommes déportés à Bangui, la colonie  9 

malienne est restée à Mbaïki sous la protection du contingent de la MINUSCA, du 10 

contingent congolais démocratique. Et même M. Youssoufa Nana faisait partie de ce 11 

groupe-là, sous la protection de... du contingent congolais démocratique. (Expurgé) 12 

(Expurgé) 13 

(Expurgé) nous a appelés maintenant, pour donner ces informations, que  14 

voilà, M. Salleh Djido est assassiné par un groupe des Anti-balaka et qu'il a cité les 15 

noms. Donc lui-même, il a vécu ça et il nous a rapporté. Voilà les informations.  16 

(Expurgé) 17 

(Expurgé) 18 

(Expurgé) 19 

(Expurgé) 20 

(Expurgé) 21 

(Expurgé) 22 

Q. [15:04:30] Merci, Monsieur le témoin. Je n'ai plus d'autres questions pour vous, 23 

merci de votre patience. 24 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [15:04:35] Merci bien, Maître 25 

Suzuki.  26 

Est-ce que cette question peut être posée en audience publique ? 27 

Me KNOOPS (interprétation) : [15:04:42] Oui. 28 
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M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [15:04:44] Très bien. Nous 1 

allons donc passer d'abord en audience publique, avant de donner la parole à 2 

Me Knoops. 3 

En fait, il y a une question. J'espère que vous allez pouvoir poser cette question en 4 

audience publique. Bien. Donc, audience publique, pas de changement, mais je vois 5 

que M. Suzuki est de nouveau debout alors que Me Knoops est assis 6 

confortablement.  7 

(Passage en audience publique à 15 h 05) 8 

M. LE GREFFIER (interprétation) : [15:05:23] Nous sommes de retour en audience 9 

publique, Monsieur le Président.  10 

M. SUZUKI (interprétation) : [15:05:32] Tout à fait désolé de cette confusion, 11 

Monsieur le témoin. En fait, j'ai une dernière question pour vous ; veuillez m'en 12 

excuser. 13 

Q. [15:05:49] Donc, dites-nous quand avez-vous rencontré M. Yekatom pour la 14 

première fois ? 15 

R. [15:05:58] Le rencontrer individuellement ou bien pendant cette crise ?  16 

R. [15:06:09] Individuellement ou indépendamment du... de ce fait, quelle était la 17 

première fois que vous avez rencontré M. Yekatom ? 18 

R. [15:06:23] Moi, je l'ai jamais rencontré. Je voyais ça, M. Yekatom, il est connu étant 19 

élément de la FACA. Mais par après, maintenant, quand il y a la crise, on va le 20 

présenter comme chef de... chef de bande d'un groupe. Voilà. Et quand je l'ai 21 

rencontré, de mon passage, de retour de Mbaïki, on a présenté, on me l'a présenté 22 

que, voilà, c'est le chef des Balaka, des Anti-balaka. Et c'est maintenant, par après 23 

que les souvenirs vont revenir à la tête et je vais dire : « Ah, mais lui, c'est un 24 

FACA. » Voilà. Mais dire que rencontrer comme ça avec lui, c'est... c'est... c'est... 25 

c'est... c'est pas ça. 26 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [15:07:28] Il est tout à fait clair 27 

que vous vouliez aborder ceci, mais c'était également clair dans la déclaration 28 
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préalable. C'étaient toutes... toutes vos questions ? 1 

M. SUZUKI (interprétation) : [15:07:41] En fait, j'ai encore quelques questions. 2 

Q. [15:07:45] Et vous avez dit aussi aujourd'hui dans votre déclaration, que 3 

M. Yekatom venait parfois à Mbaïki pour visiter ses parents et que vous l'avez vu à 4 

quelques reprises. Pourriez-vous, je vous prie, nous donner davantage 5 

d'informations à ce... sur ce sujet ? Qui venait-il visiter à Mbaïki ? Est-ce que vous le 6 

savez ? 7 

R. [15:08:11] Non. Il venait pour ses parents. Parce que comme tout bon élément de... 8 

de FACA ou bien de gendarmerie ou bien la police, on dit ça c'est un FACA, ça c'est 9 

un policier, ça c'est un gendarme. Et il venait pour ses visites privées rendre visite à 10 

ses parents. Ça, je l'ai connu ça parce qu'on me dit « ça, c'est un FACA ». Mais, 11 

quand la crise a émaillé le pays, maintenant, après, je vais le découvrir avec sa 12 

casquette. Voilà peut-être. 13 

Q. [15:08:52] Très bien. Et vous souvenez-vous où l'avez-vous vu, M. Yekatom, à 14 

Mbaïki ? Quelle était l'occasion lors de laquelle vous l'avez vu lorsque quelqu'un l'a 15 

montré comme étant un membre des FACA ? Vous souvenez-vous de cela ?  16 

R. [15:09:15] Mais nous sommes dans une ville, quand quelqu'un arrive, beh, la 17 

première des choses, parce que... {PFR : (Expurgé) 18 

(Expurgé)} Donc, si quelqu'un arrive, on... on... on me le présente : ça c'est X, ça  19 

c'est Y, c'est tout. Parce qu'il n'y a pas un lien d'amitié, un lien de... un lien entre lui 20 

et moi pour que, bon, ben, je l'approche. On me l'a présenté parce que c'est... c'est un 21 

militaire ou bien c'est un policier, c'est un gendarme.  22 

Q. [15:10:08] Lorsque vous avez déclaré, au paragraphe 13 de votre déclaration 23 

préalable, en français : (intervention en français) « En 1999, je suis devenu président... »  24 

M. SUZUKI (interprétation) : [15:10:31] Je crois qu'il faudra passer en audience à huis 25 

clos partiel pour cette dernière question. 26 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [15:10:37] Mais je crois que cela 27 

est déjà confirmé que vous pouvez sauter cette phrase et passer à la deuxième : 28 
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« J'interagis avec lui parce que nous en avions déjà parlé. » Donc, nul besoin de le 1 

répéter et il n'est pas nécessaire de passer à huis clos partiel seulement pour cette 2 

question. 3 

M. SUZUKI (interprétation) : [15:10:54]  4 

Q. [15:10:54] Donc, Monsieur le témoin, vous avez dit avoir été en contact avec 5 

M. Yekatom dans le cadre de votre rôle, du rôle que vous aviez à l'époque. Donc, 6 

dois-je comprendre que vous l'avez rencontré en votre qualité de... de... du rôle que 7 

vous aviez à l'époque ?  8 

R. [15:11:28] Je l'ai pas rencontré. C'est ce que j'ai avancé, je ne l'ai pas rencontré, 9 

mais on me l'a présenté. Rencontrer quelqu'un, c'est l'aborder et vous échangez. Mais 10 

à distance, on dit, ça c'est X, c'est tout. Je l'ai pas rencontré, je l'ai pas abordé.  11 

Q. [15:12:02] Je crois bien que c'est tout pour cette fois-ci. 12 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [15:12:06] Merci beaucoup, 13 

Maître Suzuki.  14 

Et je donne maintenant la parole à Me Knoops. 15 

Me KNOOPS (interprétation) : [15:12:11] Merci, Monsieur le Président. J'ai une 16 

question A et une question B. 17 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [15:12:16] En fait, c'est deux 18 

demi-questions, alors ?  19 

QUESTIONS DE LA DÉFENSE 20 

PAR Me KNOOPS (interprétation) : [15:12:20] Merci, Monsieur le Président. 21 

Q. [15:12:20] Bonjour, Monsieur le témoin. Bonjour en cette après-midi tardive. Je 22 

m'appelle Alexandre Knoops et je suis l'un des conseils de M. Ngaïssona. J'ai une 23 

question pour vous, Monsieur. 24 

Le préfet de Lobaye, M. Kouroupé Awo a témoigné ici le 28 novembre, il y a 25 

quelques jours. Il a témoigné devant cette Cour et je vais citer ses propos qui figurent 26 

au transcript, page 38, lignes 5 à 8 : « Un très grand nombre de jeunes personnes 27 

s'étaient inventées comme étant des Anti-balaka. Ils étaient en réalité des bandits. » 28 
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Fin de citation. 1 

Donc, ma question pour vous, Monsieur, est de savoir si c'est quelque chose que 2 

vous avez également vu ? Est-ce que c'était votre expérience tout comme ce préfet 3 

qui l'a mentionnée ainsi — et je parle de 2013 à 2014 ? 4 

R. [15:13:44] Ma réponse est celle-ci : quand la crise qui a émaillé le pays a surgi, 5 

beaucoup de gens se sont reversés dans ce groupe pour se faire anti-balaka. Il y avait 6 

les vrais Anti-balaka mais dès qu'ils sont arrivés, ils ont drainé des gens avec eux et 7 

des jeunes désœuvrés qui ne faisaient rien ont fait d'une pierre deux coups et ils ont 8 

intégré ce groupe pour commettre des bavures. Donc, même la zone que je me 9 

trouvais {PFR : (Expurgé)}, les jeunes que je connais, c'étaient pas des Anti-balaka, 10 

mais quand les Anti-balaka ont investi le secteur, tout le monde est devenu anti-11 

balaka. Voilà. Donc, ce que le préfet a dit, c'est une réalité. C'est des jeunes 12 

désœuvrés. Dès l'arrivée des Anti-balaka, ils ont intégré le groupe et avec des dents 13 

(phon.) gardées. Donc, c'était un... une occasion à jamais de commettre leurs bavures.  14 

Q. [15:15:15] Et donc, Monsieur, d'après votre expérience, ce jour-là, ces jeunes, que 15 

le préfet avait appelés « hooligans », est-ce que vous pensez, d'après votre 16 

expérience, est-ce qu'il y avait quelqu'un, qui que ce soit, quelque autorité que ce soit 17 

qui était en mesure de contrôler ces jeunes, puisque, aux yeux du préfet, ces jeunes 18 

étaient des hooligans ? 19 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [15:15:45] Oui.  20 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [15:15:48] Oui, il s'agit ici d'une spéculation, 21 

d'une hypothèse. 22 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [15:15:54] C'est limite, c'est 23 

limite. 24 

Q. [15:15:56] Monsieur le témoin, est-ce qu'il y avait des agences de l'état qui à 25 

l'époque avait justement la capacité d'encadrer cette population, d'offrir la sécurité à 26 

cette population et tout particulièrement la population musulmane ? 27 

R. [15:16:20] Je pense qu'à ce temps-là, c'était vraiment impossible de contenir cette... 28 
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cette jeunesse en déroute, parce que là... là... déjà, les gens étaient déjà dans une 1 

dimension vraiment extrême pour les contenir. C'était pas du tout facile. Donc, voilà 2 

à peu près ce que je pouvais avancer.  3 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [15:16:52] Maître Knoops, je 4 

crois que vous avez votre réponse. 5 

Me KNOOPS (interprétation) : [15:16:57] Merci à vous, Monsieur le témoin, pour vos 6 

réponses. 7 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [15:17:02] Je ne pense pas qu'il 8 

y ait des questions supplémentaires, n'est-ce pas ? 9 

Mme PRATHABAN (interprétation) : [15:17:07] En effet, Monsieur le Président, nous 10 

n'avons plus de questions. 11 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [15:17:11] Monsieur le témoin, 12 

nous sommes arrivés au terme de votre témoignage. En tant que juge à la Présidence 13 

de cette Chambre, au nom de toute la Chambre, nous tenons à vous remercier pour 14 

votre disponibilité pour notre procédure. Merci d'être venu témoigner devant la 15 

Cour. C'est très important pour nous d'avoir des témoins qui puissent ainsi partager 16 

leur expérience, ce qu'ils ont traversé, c'est comme ça que nous pourrons dégager la 17 

vérité. Et nous vous souhaitons un excellent voyage de retour chez vous à la maison. 18 

LE TÉMOIN : [15:17:44] Merci. 19 

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [15:17:51] Très bien, nous 20 

pouvons lever l'audience pour aujourd'hui et nous levons l'audience.  21 

Mme L'HUISSIÈRE : [15:17:52] Veuillez vous lever.  22 

(L'audience est levée à 15 h 17) 23 
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